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__On annonce que le prince de 
Gulles ira, cet été, rendre visite à 
lu famille impériale allemande. 
On croit que le but de ce voyage 
era les fiançailles du prince avec 
la princesse Victoria Louise, fille 
unique du Kaiser. 

La princesse Louise de Bel- 
gique vient d’intenter un action 
au gouvernement belge pour le re- 
convrement d’une somme de dix 
millions appartenant à Son pè- 
re. 
L'état du président du Con 
soil Monis, blessé au champ d’a- 
viation d’Issy-lés-Moulineaux, 6’a- 
méliore rapidement. Le général 
Goiran a été nommé ministre de 
lx Guerre en remplacement de 
M. Berteaux. 

Lu course d’aéroplanes Paris- 
Madrid a été gagnée par l’avia- 
teur l'ierre Védrine, Le roi d’Es- 
pagne assistait à l’atterrissage de 
l'aviateur français et il a eu une 
conversation amicale de plus d’u- 
ne heure avec celui-ci, 

—-Jîn dépit des accidents, l’a- 
viation est plus que jamais à la 
mode en France, Après la course 
laris-Madrid, le “Petit Journal” 
vient d'organiser une course “Pa. 
ris-Rome”. Le ecireuit européen, 
organisé par le “Journal” aura 
lieu ce mois-ci. ° 

— Avant son départ pour Paris, 
Phon. Ph, Roy, commissaire géné- 
ral du Canada, a été objet d’une 
belle manifestation de sympathie 
à &hec. L'hon. M. Roy s’est em- 
harqnué pour la France, vendredi 
dernier, à bord du “Virginian.” 

—Les élections portugaises ont 
été un véritable triomphe pour le 
gouvernement républicain ; la ma. 
jorité ministérielle en Chambre 
est denviron 260. 

—Les Anglais, demeurant à Pa- 
ris, ont décidé de célébrer d’une 
façon grandiose le couronnement 
du roi Georges, le 22 juin, Un 
programme de fêtes féériques a été 
“ilaboré, 

—Plusieurs catholiques cana- 
diens français de Biddeford, Mai- 
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du diocèse pour avoir  protesté 
contre la maïin-mise de la corpora- 
tion épiscopale sur les biens pa- 
roissiaux. Nos compatriotes se 
sont adressés à Rome pour de. 
mander justice contre Mgr Walsh. 

—[La colonne de secours fran- 
çaise est entrée dans Fez sans 
coup férir. À l’approche des sol- 
dats français, iious les assaîllants 
s'étaient dispersés, Les membres 
de la colonie européenne de Fez 
sont sains et saufs. 

—Les territoires de lArizona 
et le Nouveau Mexique viennent 
d’être admis comme états dans 
PUnion américaine. C’est. deux é- 
toiles de plus à ajouter au dra- 
peau américain. 

—Après plusieurs mois de pré- 
paration, dans une école de Bal- 
timore, Melle Catherine Kline, 4- 
gée de 26 ans, est entrée défini- 
tivement dans la police de Jersey 
City; c’est la première fois qu'un 
pareil fait se produit dans l'Etat 
de New Jersey, 

—Le pape a accordé une dispen- 
se aux catholiques de l’Empire 
britannique qui ne seromt pas obli- 
gés de faire maigre le 23 juin, 
c'est-à-dire le lendemain du cou- 
ronnement, alors que le roi Geor- 
ges V traversera la cité de Lon- 
ares. . 

—T’affaire d’'Abbadie d’Arrast- 
Bemoit qui avait suscité une tel- 
le curiosité dans la presse des 
deux continents est close. Le com- 
te d’Abbadie est reparti pour la 
France et Melle Benoit est en 
route pour Bonne Madone, Sask. 

—La population totale du Ca- 
nada est estimée à 8,000,000, con- 
tre 5,371,305, en 1901. 

—$i la situation ne se modifie 
pas d’ici à dimanche, à Vancouver 
on craint que la grève générale 
soït déclarée lundi matin par les 
unions. 

—Un terrible incendie vient de 
dévaster l’île de Coney, en face de 
New York, causant pour plus de 
$3,000,000 de dégats dans le parc 
d’amusements, 


ne, ont été interdits par l’évêqu 
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REGIONALE 


(De nos correspondants particu- 
liers.) - 


LAC PELLETIER, (Sask.) 


La colonie du Lac Pelletier é- 
tait en fête ces jours derniers à 
l’occasion du mariage de deux de 
nos jeunes pionniers, MM. Théo- 
dule et Hildevert Perron, avec 
Melles Lacroix, de la Vallée Ste- 
Claire, 

Malgré que les semailles oceur- 
pent beaucoup actuellement, nom- 
breux étaient les amis de ces jeu 
ues gens qui avaient tenu à assis- 
ter À la cérémonie nuptiale, la pre- 
mière au Tac Pelletier. 


Nous croyons devoir mention- 
ner, au nombre des assistants, 


MM, Alp. Métivier et Adolphe 
Charron, les fondateurs de notre 
colomie, Ces Messieurs ont tou- 
jours favorisé les nouveaux arTik 
vés et ils n’ont jamais refusé de 
rendre un service en leur pouvoir; 
ils étaient les témoins des deux 
jeunes époux, et cafte place aux 
honneurs leur était bien méritée. 

Nous offrons à MM. et Mmes 

Perron nos meilleurs voeux de 
bonheur. 
La ttenrpérature est des plus 
favorable pour les semences, la 
Pluie tombée en abondance à ac- 
tivé la germination du blé, aussi 
les colons sont-ils très optimistes 
ax sujeé de la prochaine récolte. 

— Notre colonie est un centre 
eantidien français par excellence; 
la population est composée en 
grande partie de Québecquois ve- 
nus dans les pleines de la Sas- 
katchewan chercher le bonheur, le 
bien-être et la prospérité. À ceux 
de nos compatriotes de la vicille 
province qui! se disposent à aller 
se créer ailleurs une position plus 
Incrative, nous dirons que le Lac 
Pelletier offre des avantages in- 
comparables à tous ceux qui se 
Sentent assez d'énergie pour vou- 
loir avriver par leur travail. 

Toutes les terres gratuites sont 
prises, mais il reste encore celles 
de la Cie de la Baie d'Hudson qui 
sont à vendre à un prix modéré 
ct nous aimerions à voir nos com- 
Patriotes s’en emparer. 

Il y a également des terres en 


LD 


culture à vendre àdes prix variant 
de 20 à 25 dollars l’acre. 

La voie ferrée, actuellement en: 
construction au sud de Swift Cur- 
rent, suit une direction sud-est et 
passe à six milles de l’église du 
Lac Pelletier, située sur le quart 
N.-E. de la section 21 du Township 
11, vang 14. Il est probable que 
cette nouvelle voie sera terminée 
dès le commencement de l'été et 
nous espérons que les premiers 
trains circuleront an monremt de 
la récolte. 

—MM. Ned. Roy et Collette sont 
de retour de la Colombie Bnitanni- 
que. M. R. Proulx nous est égale- 
ment revenu de la province de 
Québec pour s'établir définitive- 
ment. 


EN 


NOTRE-DAME D’AUVERGNE, 
(Sask.) 


Les jeunes gens de la paroisse 
viennent de fonder un club sous 
le nom de Club Notre-Dame, C’est 
une heureuse idée qui devrait re- 
“voir l’enconragement de tous. 
A une première réunion, tenue di- 
manche dernier, on à procédé aux 
élections qui ont donné les résul- 
tate suivants: : 
Directeur —M. l'abbé Royer, curé. 
Président—M. Adrien Täboiron. 
Vice-Prés.—M, À. Levandrier. 
Sec.-Trés.—M. T, C. Cloutier. . 

Les statuts de ce cærcle ont été 
approuvés par Sa Grandeur Mgr 
Langevin, archevêque dé St-Boni- 
face. Dans une lettre adressée au 
président, Mgr Langevin loue le 
but. du-cerele at hénit ses membres. 

—M, Léonce Bonmeville vient 
d’être nommé marguïllier en rent- 
placement de M. Aîf. Thibault, 
sortant de charge. 

Ta grande nouvelle ici, c’esit 
que cet automne 14 voie ferrée se- 
ra à 12 milles du viliage de Natre. 
Dame. Avec l'espérance d'obtenir 
prochainement un chemin de fer 
les colons tracent de longs sillons 
dans la prairie, 

—Vendredi dernier, le docteur 
Kitchen, depuis si longtemps ab- 
sent, nous est revenu frais et dis- 
pos, prêt à guérir tous nos Mma- 
lades. 

MM. Cuthbent et J. Lafermière 
sont arrivés la semaine dernière a- 
vec deux wagons de magnifiques 
animaux, 

." MM. Noé Bonneville et Fred Bé- 


À voie ferrée sur la nouvelle ligne. 


—M. et Mme Richemond Gau- 


| thier ont fait baptiser, vendredi 
f| dernier, une petite fille; parrain 


et marraine, M. et Mme Joseph 
jandey, grands parents de len- 
‘ant. 


DE BAY CITY 
A EDMONTON 


Nous avions, au début de la se- 
maïne, la visite à nos bureaux de 
MM. A. Lafrance, capitaliste de 
Bay City, Michigan, et D. H. Mo- 
rin, agent provincial de colonisa. 
tion pour l’état du Michigan. 

Ces messieurs étaient de retour 
d'un voyage dans la région de St- 
Paul des Métis, Moose Take et 
Lac Froid. , 

M. A. LaFrance, qui accomplit 
dans notre région, un voyage d’é- 
tude, nous «a exprimé tout l’éton- 
nement qu'il à ressenti en trou- 
vant ici une activité aussi grande, 
des terres aussi fertiles et'um cli- 
mat dont on n'a qu'à se louer. 
Notre compatriote se propose d’ef- 
fectuer ici d'importants place- 
ments, tellement il a confiance 
dans l’avenir superbe réservé à 
notre ville. 

M. D. H. Morin nous a déclaré, 
qu'à - : avis, la région située au! 
nord de St-Paul des Métis est l’u- 
me des plus fertiles et des mieux 
adaptées À la colonisation cana- 
dienne française de l'Ouest. De 
part la nature du «ol, oû le bois, 
Veau et le foin se trouvent en pro- 
pornlions parfaites, il semble im- 
possible de trouver ‘une région 
mieux adaptée à l'agriculture 
mixte; le bois, quoi que certains 
en pensent, est loin d’être une en- 
trave à da colonisation et il suffit, 
pour se bien convaincre de ce 
fait, de prendre avis des 
colons établis depuis quelques 
mois, et qui ont pu se rendre 
compte de l'uvantage qu’il y a à 
pouvoir se procurer, sans frais, 
du bois pour les bâtiments, les 
clôtures, le chauffage, etc., outre 
que le sol défriché est beaucoup 
plus fertile que le sol de prairie, 
et que l’eau sy trouve en plus 
grande abondance. 

Douze colons de Bay City, a- 
menés par M. Morin, ont pris les 
premiers homesteads d’un super- 
be township situé à environ cinq 
milles au nord de Durlingville et 
M. Morin se propose de faire 
prendre tous les autres lhome- 
steads de ce township par des co- 
lons de noire nationalité qui vien- 
dronit à l’automne du Michigan. - 


Fes trentesix milles carrés de 
ce township sont d'une facilité de: 
mise en culture égale et l'on 
pourra s’en faire une idée assez 
juste en apprenant que, trois jours 
après que l’un des colons avait 
choisi son quart de section,il com- 
mençait déjà ses labours de dé- 
frichement, 

M. Morin a apporté une atten- 
tion personnelle À ce que tous les 
colons qu'il a amenés avec lui 
soient parfaitement établis, et 
tous sans exception lui onit expri- 
mé leur satisfaction d’avoir suivi 
ses conseils en venant s'établir 
dans l'Alberta, Le système de co- 
lonisation inauguré par M. Mo- 
vin est ua des meilleñrs que l’on 
puisse mettre en pratique et sa 
tâche, au.Michigan, sera grande- 
ment facilitée par les nouvelles 
satisfaisantes que les nouveaux 
colons ne manqueront pas de don- 
ner à leurs parents et amis. Dans 
son oeuvre de propagande, M. Mo. 
rin s'inspire du principe que ce 
sont moins encore des immigrants 
que des colons qu’il nous faut en 
Alberta et les résultats qu'il ob- 
tient prouvent amplement l'ex- 
cellence de son travail. 

M. LaFrance nous a donné d’in- 
téressants détails sur nos Ccom- 
patriotes établis au Michigan. A 
Bay City, où M, LaFrance est éta- 
bli depuis 40 ans, et où il s’est 
créé une situation enviable, il y à 
environ huît mille Canadiens fran- 
çais; le nombre total de nos com- 
patriotes établis au Michigan est 
d'environ 5,000. Beaucoup oceu- 
pent des situations en vue et à Dé- 
troit, ainsi qu'à Bay City, quel- 
ques-unes des plus grandes fortu- 
nes sont possédées par les nôtres, 
M. LaFrance et reparti , mardi, 
pour Bay City; mous avons l’es- 
poir de le voir quelque jour reve- 
niv pour s'établir définitivement 
parmi nous. 

D 
GRAND INCENDIE A QUEBEC 


Québec, 30.—Un terrible: incen- 
die vient de détruire complète- 
ment la manufacture de la Compa- 


liveau ont entrepris chacun la|gnie “Dominion Corset.” 
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INDUSTRIE POUR 


EDMONTON) … 


Evénement considérable pour Pa- 
venir industriel d'Edmonton.— 
Etablissement d’une importan- 
te tannerie, constituée au capi- 
tal de $100,000. ° 


Tous ceux qui croient. à l'avenir 
industriel d’Edmonton,—et ceux 
là sont légion—, apprendront avec 
une satisfaction marquée qu’une 
importante tannerie est en voie 
d’être établie dans notre ville, 

l’organisation financière, de 
cette compagnie est um fait ac- 
compli et l'enregistrement de la 
compagnie sous le nom de “Great 
Northern Tannery” paraîtra dans 
le prochain numéro de la “Gazet- 
te d’Alberta.” 

La “Great Northern Tannery” 
est fondée au capital de $100,000 
et ses directeurs sonit recrutés par- 
mi les hommes d’affaires les plus 
en vue d'Edmonton, c’est dire que 
l'entreprise est destinée à sac 
croître rapidement ot à devenir à 
bref délai l‘une des industries les 
plns importantes de la province. 

Plusieurs raisons militent d'ail. 
leurs fortement en faveur de lé- 
tablissement d’une tannerie à Ed- 
monton. 

Notre ville est en effat le centre 
d'une rêgion, d'élevage dont la ré- 
putation s'étend par toute l’Amé- 
rique et le nombre des animaux 
élevés dans nos pâlurages s'ac- 
croit de jour en jour; l’établisse- 
ment d'usines de salaison est la 
conséquence forcée de cet élevage 
at déjà actuellement ‘“Yindustrie 
du boeuf” a atteint un remar- 
quable développement. Un grand 
nombre de peaux sont obtenues 
quotidiennement et il est impos- 
sible que persônne n'ait été frap- 
pé de l’anomalie qu’il a à en- 
voyer ces peaux dans l'Est pour 
qu’elles soient réexpédiées ici sous 
forme de cuir." - 

Les frais considérables occasion. 
nés.par ce double transport sont 
une perte nette pour l’Ouest et en 
“utre, les délais qui résultent de 
cet envoi au loin tes peaux en- 
travent grandement le commerce 
local. 

D'autre part on ne saurait per- 
dre de vue que l'établissement 
d’une tannerie importante à Ed- 
monton amènera  immanquable- 
ment d'autres industries corollai- 
res à s'établir ici; dès qu’une tan- 
nerie fournira une matière pre: 
nrière suffisante on peut être as- 
sur que des manufacturiers en 
éveil viendront établir iei des ma- 
mufactures de chaussures, de 
gants, de harnaïs, de selles, des 
fabriques de glu, ete... 

L'établissement d’une tannerie 
du genre de celle que projette la 
Cie “Great Northern” est donc 
bien un événement considérable 
pour l'avenir industriel d’Edmon- 
ton, ainsi que nous le disions au 
début de cet article, et l’on ne sau- 
raît trop souligner ce fait au mo- 
ment où l’on s'efforce par tous les 
moyens possibles d’ancourager les 
industriel, à venir s'établir dans 
notre ville. 

Ta nouvelle tannerie sera placée 
sous la direction de M. F, Long, 
qui possède une expérience de qua- 
torze années acquise dans l’indus- 
trie de la tanmerie en France, dont 
les cuirs sont universellement re- 
nommés. Depuis quatre ans, M. 
Fong dirige la tannerie de Camro- 
se et il a contribuée à faire obtenir 
à cette dernière les plus hautes ré- 
compenses aux Expositions de 
Calgary et d’Edmonton où l’on a 
pu admirer les magnifiques pro- 
duits de cette nouvelle entreprise 
provinciale, 

—— + — — 


NOUVEL HORAÎRE 
__- DUC.NR. 


A partir du 4 juin, l’express du 
Canadian Northern, partant d'Ed- 
monton à 9 heures du soir, à des- 
tination de Winnipeg, quittera 
notre ville à 10 heures du soir. 

Au retour, l'express partira de 
Winnipeg à 11 heures du soir, aw 
lieu de 9 heures du soir, 

Un deuxième service quotidien 
entre Edmonton et Winnipeg sorn 
également inauguré au début de 
la semaine prochaine par le C.N. 
R. T’horaire de ce nouveau servi- 
ce est fixé comme suit. Départ 
d'Edmonton 7:10 heures du ma- 
tin; arrivée à Winnipeg à 5:30 
de l'après-midi le lendemain; au 
retour, départ de Winnipeg à 8:05 
du matin; arrivée à Edmoniton à 
8:50 heures du soir. 


4 


ES 
DE PARTOUT 


ms ce 


S AFROPLANES AU COU- 
RONNEMENT, 


Londres, 30.—Par suite du dé- 
sastre qui sest produit, à 
Issy les Moulineaux, le départe- 
ment de l'Intérieur a rédigé 
une loi interdisant les envolées 
d’aéroplanes au-dessus des foules 
le jour du couronnement, On de- 
mandera au parlement d’adopter 
cette loi immédiatement, 

Plusieurs aviateurs avaient an- 
noncé leur intention de regarder 
passer la procession du couronne. 
ment dans leurs aéroplanes. 

———— #4 —— 
LA BATAILLE DE CHATEAU- 
GUAY. 


Londres, 31.—Le comité des pa- 
geants canadiens a décidé de fai- 
re figurer dans le festival de l'Em- 
pire, la représentation de la ba- 
taille de Chateauguay, remportée 
par les chasseurs de Salaberry, sur 
les troupes américaines. 

On avaït annoncé, an mois de 
mai dernier, que le comité cana- 
dien avait décidé de retrancher 
cette figuration des pageants pour 
ne pas blesser l’orgueil des amé- 
ricains. On sait quelle tempête de 
récr,-nioné catte décision à sou- 
levée au Canada. On a ensuite ap- 
pris que les Américains n'étaient 
pour rien dans l’affaire, mais que 
c'étaient d’autres personnes qui 
s'opposaient à la chose. La repré- 
senfation de cette fameuse victoi. 
re où les nôtres se couvrirent de 
gloire figurera donc dans les fêtes 
du couronnement, 


L'EVECHE DU PAS. 


Le Pas, 31—Mgr. Charlebois, 
le nouvel évêque du Pas, vient 
d’accorder les contrats pour la 
construction d’un évêché, d’une 
cathédrale et d’une école billin- 
gue qui seront construits-au Pas 
qui deviendra le siège principal du 
nouveau diocèse, Les nouveaux é6- 
difices n'auront rien de luxueux, 
le trois ne devant coûter que $15.- 


EE 
STR WILFRID A LONDRES. 


Londres, 80.—Le roi Georges V 
a donné, aujourd’hui, un lunch, au 
palais de Buckingham, en l’hon- 
neur des premiers ministres des 
Dominions d'outremer, qui sont 
venus pour assister à la conféren. 
ce impériale. Soixante convives é- 
{aient présents; plusieurs mi- 
nistres du cabinet impérial et des 
membres de la Chambre des 
Communes s'étaient joint aux mi. 
nistres coloniaux. 

Il n’y a pas eu de discours. 

Sie Wilfrid Laurier a passé le 
dimanche à Londres. Il a assisté 
à la messe à la cathédrale de 
Westminster, puis il a vendu vi- 
site Y Mgr Bourne. 

La: presse de Londres at: celle 
les provinces accordenit une gran- 
de attention à l'arrivée de Sir 
Wilfrid Laurier, à Londres. 

Le Standard dit que la confé- 
rence impériale n'aurait pas été 
elle-même si le premier ministre 
du Canada n’y avait pas assisté. 

ee — 
LE RECENSEMENT, : 


Ottawa, 30.—Les énumérateurs« 
nommés pour le recensement dé- 
cennal de la population du Cana- 
da ne sont pas encore à l’auvrage 
que déjà plusieurs se sont plaints 
qu'ils se heuñteraient à des diffi- 
cultés auxquelles ils étaient loin 
de s'attendre. C’est ainsi que cer- 
taines mères de familles refuse- 
ront de donner le nombre de leurs 
enfants du sexe masculin, sous 
prétexte que ce recensement n’est 
qu'un prétexte pour enrôler les 
jeunes gens dans la marine cana- 
dienne at les envoyer à la guerre, 
se faire tuer dans les mers de Chi- 
ne at du Japon comme le € ient 
sur tous les toits les oraeurs na- 
tionalistes pendant la campagne 
de Drummond et Arthabasea. 

Les pères de fämille, de leur cô- 
té, se montrent réticents quant à 
la valeur réelle de l'immeuble 
qu'ils occupent, dans la crainte 
que l'Etat en profitera pour préle- 
ver de nouveau impots. 

Inutile de dire que toutes ces 
craintes n’ont aucunement leur 
raison d’être; chaque citoyen de- 
vrait se faire un devoir de répon- 
dre le plus exactement possible, 
aux. questions qui lui sont posées, 
car en agissant ainsi il travaille 
dans l'intérêt commun, 

Ottawa, 30.—$Si la population 
canadienne française d’Ontario 
n’a pas son chiffre exact au recen- 


tion français, qui, dirigé par Ot- 
tawa, fait une propagande éner- 
gique dans ce sens. À cause des 


démonstration évidente de la for- 
ce des Canadiens français, on s'ef- 
force de rendre le recensement. 
aussi complet que possible et de 


-compter tonus les gens d’origine 


française. On demande au clergé 
de prêcher dans ce sens et de fai- 
re de son côté une propagande ac. 
tive. Une circulaire dans ce bu 
a été envoyée par M. Jules Trem- 
blay, secrétaire de l'association. 


D 
LA PAIX AU MEXIQUE. 


Mexico, 31.—Enfin le traité de 
paix entre le gouvernement e: les 
représentants des rebelles est si 
gné; maïs la nouvelle m'a pas été 
le signal de grandes démonstr1- 
tions ici. Quoique le sentiment pu- 
blic eut accepté l'annonce de la 
démission du Président Diaz com- 
me un gage de paix certain, les at. 
temmoiements de ces jours derniers 
avaient fait naître de vives appré- 
hensions, de sonte que la signatu- 
re du traité 4 été foute une sur- 
prise. 


Les hommes d’affaires se sen- 
tent soulagés d’un lourd fardeau, 
et tout en sättendant à nne lon- 
gue crise commerciale, ils ont 
confiance dans l’avenir. 

Senor de la Barra, ministre des 
Affaires Etrangères, fatigué des 
tracas de ces derniers temps, est 
arrivé tard à son bureau hier. Un 
carrosse du Président l’attendait 
pour le conduire chez le vieux 
chef de la nation. Senor de la Bar- 
ra s’est déclaré enchanté de la ré- 
ussite de ses efforts ponr termi- 
ner la lutte fratricide qui a ensan- 
glanté le Mexique. On s'attend à 
ce que la composition du nouveau 
cabinet soit officiellement annon- 
cée sous peu. 

IT est rumeur que le Président 
Diaz offrira sa démission demain, 
et il semble certain qu’il quittera 
le Mexique peu après et qu’il pas- 
sera plusienrs mois en Europe. 
Son passage est, dit-on, déjà re- 
tenu sur un steamer de la Ligne 
Française. 

Dès que la paix fut annoncée 
les chemins de fer nationaux ont 
Yommencé la reconstruction da 
leurs voies, Le Mexican Central 


sera ouvert au trafic d'ici à dix 
jours et l'International, de Far- 


réon à Cuidad Parflo Diaz, en 
moins de trois jours, La longueur 
totale des voies ferrées détruites 
par les rebelles est lévaluée à 2,- 


472 mitles. 


CONTRE T’ASSIMILATTON. 


Windsor, 31.— Les Canadiens 
français de Windsor et des alen- 
tours ont formé un projét gran- 


diose; construire un monument 


National qui serait pour eux un 
centre de ralliement. Semblable 


entreprise niécessiterait, cela va 
sans dire, une mise de fonds con- 
sidérable. Surgit aussi la question 
d'avoir un journal français appro- 


prié aux besoins de nos 30,000 
compatriotes qui habitent ce dis- 
trict. Et une autre suggestion 


qui nous semble avoir son bon 


côté, est celle-ci, de M, P. Ouellet- 
te, vieux citoyen de l'endroit. 

Beaucoup de Canadiens  fran- 
çaïs de la province de Québec font 
affaires, par correspondance, avec 
des marchands d'Ontario. Qu'ils 
leur écrivent en français, Ces an- 
glais seront obligés d'apprendre le 
français ou de prendre à lenr ser- 
vice des employés qui connaissent 
cette langue, À part l'affirmation 
de la langue française ceci ouvri- 
rait donc denombreux emplois aux 
nôtres. 

Les Canadiens français sont dé- 
cidés À mener, coûte que coûte, u- 
ne vigoureuse campagne contre 
l'assimilation, 


fe ——— 
UN FETICHE,. 


Ottawa, 31.—Dans quelques se- 
maines, un fétiche énorme, connu 
sous le nom de “Totem Pole”, sera 
érigé en face du Château-Laurier. 
Ce “Totem Pole” qui a été curieu- 
sement seuipté, il y a très long- 
temps sans doute, par les Indiens 
de l’Extrême Nord, est une sonte 
d'immense poteau de soixante 
pieds de long et d'environ 3 pieds 
de diamètre. Actuellement il repo- 
se encore sur un des quais à mar- 
chandises du Grand Tronc Paci- 
fic Raïlway, à Victoria, C. À. où 
it fut apporté de Massettee, son 
lieu d’origine. 


pas la faute du Congrès d’Educa- 


avantages qui résulteront d’une! ; 


Abonnez-vous au, “Courrier 
de l'Ouest”, le journal fran- 
çais ayant la plus grande 
circulation à l’ouest de Win- 
nipeg. | 


GRANTS EN 10 ANS 


Ottawa, 81.=-Durant les dix 
ernières années, le Canada a re- 
çu près de 2,000,000 d’immigrants; 
sur ce nombre 750,000 viennent 
d'Angleterre et 700,000 des Etats- 
Unis. 

Le nombre d'immigrants ayant 
franchi les frontières du Domi- 
nion durant les dix dernières an- 


+ nées à venir au #1 mars 1911 est 


de 1,714,326. On estime que depuis 
le 31 mars dernier le Canada a re- 
çu 200,000 immigrants de plus. 
Voici un tableau indiquant la 
nationalité des colons ayant immi- 
gré au Canada de 1901 à 1911: 
Anglais, Ecossais 
et Irlandais ........... . 750,000 
Citoyens des Etats-Unis 700,000 
Autrichiens et Hongrois 121,000 


Italiens ...... uno. .….. 63,817 
Hébreux ,........ RITES 48,675 
Russes ,.., cuusse .. 38,950 
Suédoig ......... s.. 19,349 
Allemands ...... se. 21,145 
Français ......... soso 16,236 
Norvégiens .........,... . 5,223 
Hindous ,..........,... 5,200 


Les immigrants se sont répartis 
comme suit, par province, à tra- 
vers le Dominion: 

Alberta et Saskatchewan, un 
peu plus de 500,000 ; Ontario, 403,- 
898; Manütoba, 309,623; Québec, 
258,820 ; Colombie Britannique et 
Yukon, 188,599; Provinces mari- 
times, 73,902. 

qe 


ON VENDRA LA 
RESERVE DES 
PIEDS-NOIRS 


Calgary, 31.— Le 14 juin pro- 
chain le gouvernement vendra, à 
Gileichen, aux enchères publiques, 
182 sections d'excellentes terres 
comprises dans la vaste réserve . 
des indieus Pieds-Noirs, Cette ven- 
te de terrains est la plus impor- 
tante qui aît été jamais tenue 
dans lPOuest. 

a — 


LA COLONISATION 
EN ALBERTA 


Seuls ceux qui ont vécu dans 
un pays neuf peuvent se faire une 
idée du mouvement colonisateur 
qui se produit à l’heure actuelle 
dans l'Alberta. Jamais rien de 
tel n’a eu lieu dans le monde en- 
tier. Oh a considéré comme phéno- 
ménale limmigration aux Efats- 
Unis, mais, il ne faut pas oublier 
qu’elle ne commença que tirès len- 
tement; pour qu’elle s'élève de 
cinq mille à deux cents mille üm- 
migrants par année, il à fallu que 
de nombreuses années s’écoulent. 
Aux États-Unis, les immigrants 
venaient principalement des pays 
Europe. Au Canada, ils accou- 
rent à la fois d'Europe et des E- 
tais-Unis, ce qui produit une Co- 
lonisation plus rapide. Les vas- 
tes plaines où naguère s’ébait- 
taient les bisons sont maintenant 
parsemées d’'heuveux foyers qu’en- 
tourent de riches moïssons, Les 
Américains y affluent .Ils trans- 
forment en peu de temps cet admi- 
rable pays qui est pour eux Ia 
Mecque rêvée. Ils reviennemt à ce 
&ol britannique qu'ils ont autre- 
fois quitté et ils reviennent parce 
qu'ils aiment l'Alberta et qu’ils 
s'y enrichissentt, 

La question du climat est d’une 
grande importance pour celui qui 
projette: d'établir un nouveau 
foyer. Or, le climat de PAlberta 
est salubre et convient à toute 
personue jouissant d’une sanité or- 
dinaire, La sécheresse de l’atmos- 
phère, le grand nombre de jours 
ensoleillés, la fraîcheur des brises 
soufflant à travers les plaines, 
l'altitude de son sol qui se trouve 
à itroïs mille pieds au-dessus du 
niveau de la mer, tout contribue 
à faire de l’Alberta un des pays 
les plus sains du monde. Son cli- 
mat est particulièrement favora- 
ble aux personnes dont les pour- 
mons sont faibles, Un bon nombre 
d'immigrants qui avaient perin 
iont espoir de revenir à la santé 
ont repris dans l'Alberta leurs 
forces perdues. 

Il n'y a aucun doute que ce 
r-:5, dont 1a formation est si va: 
riée, le sol si fertile et si riche en 
bois et en minéraux et si facile- 
ment colonisable, offre aux co- 
lons des chances de succès sans 
égale, Des mines d’une richesse 
prodigieuse y attendent d’être ex- 
ploitées. Les populations y deman- 

Sie à le page 6. 
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LUCIEN DUBUC LOUIS MHADO & 


DUBUC & MADORE 
" AVOOATS et NOTAIRES 
Avocats de la Banque d'Hochelaga 
PRETS d'ARGENT 


Bureaux : Norwosd Block. 
EDMONTON 


+ 


CORMACK et MACKIE 
Avocats et notnires 
Argent à préter 


On parte le francais 
135 JASPER EST Boite Postale 1828 


FORT GEORGE AND WESTERN LANDS 
timited. 


215 Jasger Ouest. Phone 4012. 


it- 
édifice de l'Opera 
Ouest, EAinonton, Alberta. 


me 


à te 
LEONARD W 
House) 215 Jarper 


Alphonse Gravel 8. A LL. B. Emile Gravel B, S. L. B. 


GRAVEL & GRAVEL 


ee8ee 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécialiste pour les YEUX, les OREILLES, e NEZ 
et la GORGE 


Bureaux : Edlfico éu Grodit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 


9 heures a m. à 12.30 heures p.n. 
1.39 heure p.m. à 5 heures p.nr. 
Par arrangement seulement. 


Examen de la vue pour choix de lunettes. 


ANDREVW H. ALLAN 


AUDITEUR, COMPTABLE, 
LIQUIDATEUR 
Auditions de livres, mensuelles et 
hebdomadaires. 


Chambre 33 Edifice Gariépy, 
Edmonton, Tél. 4432 


. Dr KR. B. WELLS 
Elève des Hôpitaux de Londres, New- 
York et Paris 


Spécialiste pour les maladies des yeux 
des oreilles, du nez et de la gorge. 


Bureau: -Edifice Norwood 
Heures de consultations: 10 am, à 1 pm. 
2 pm. à 5 pme 


Examen des yeux pour choix de 
‘ lunettes. 


À VENDRE, un engin à gazo- 
line de 6 H.P., marque Gade, re- 
froidisseur à air, scie et courroie. 
Etat neuf. S’adresser pour les 
conditions au coin de ja Troisième 
rue et de l'avenue Athabasca, à la 
cour à bois. 


H. Milton Martin 


Courtier d'immeubles 
et d’assurance. 


AGENT FINANCIER 


24 Jasper Est. ‘ 
Edmonton, Canada 


Telephone 4334 
Boite postale 998 


LES D me mn + 


Richelieu Hotel 


3, N, Pomerleau, Prop 
___ 88 
Pension : 91.50 et 82.00 
Pension à la semairs : 67.00 
‘ #8 


PRIX MODE 5 


MAURICE KIMPE. 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR :IVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE 


248 Jasper £. Phone 2638 


J. H. SMITH 
Arpenteur des terres d’Aïlberta 
et du Dominion 


arpentage de subdivision de ville, 
BUREAUX 


140 Avenue Jasper Ouest 
TELEPHONE 1654 


| 


BARNES & GIBBS 
Architectes licenciés 
R. Percy Barnes, F.A.1C. A.A.A,. 
C. Lionel Gibbs, A.S.A., A.A.A. 


Edifice de la Banque Impériale 
Edmonton 


LES CCNTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
jiment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 

Gorman, Clancey & Grindley 


Edmonton, Calgary, Nelson 


MADAME MEADOWS 
Spetialiste pour la vue 


131 Avenue Jasper Que 
Chambre 4, 2eetage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs Same- 
di soir de 7 à 9 hrs. 


RUTHERFORD JAMIESON AND 
GRANT, Avocats, avoués et notaires. 
Hon. A.C. Rutherford, F. C, Jamieson 
Chas, H. Grant, Edmonton, McDougal} 
Court. ‘l'éléphone 4443, Strathcona, 
Edifice de la Banque Impériale, Télé- 
phone 3422, 


Lar ue icar 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


Teléphones. 
Oflice, 1816 


Résidence, 1798 


(Suite.) 

La cour était déserte. Philomè- 
ne avait sans doute introduit le 
visiteur. 

“Qu'il s'arrange avec ma tante! 
pensais-je. Moi, je ne me soucie 
pas de lui, Pourquoi est-il venu? 
Je n'avais pas besoin: de le connaî- 
tre !”? 

Dans le vestibule au dallage usé 
et aux murs écaillés, Lisette, ma 
vieille chatte aveugle, s'étirait 
paresseusement. Je la pris entre 
mes bras et, tout en la caressani, 
m'en allai vers la cuisine, 

Philomène écossait des haricots, 
- en racontant à voix très haute 

quelque chos, à Nicaise, son frè- 
re, un petit vieux aux trois quarts 
sourd qui entretenañt tant bien 

_ que mal notre potager. 

Sans m'occuper d’eux, je m’en 
allai vers un vieux buffet et, te- 
nant d’une main Liette, j’emplo- 
yai l’autre à ouvrir le battant. 

—Tu vas encore me voler des 
pommes? cria Philomène. Et les 
. plus belles, naturellement! 

"Je me détoumai brusquement, 
la tête dressée, 

—Dis donc, veux-tu employer 
un autre mot que ça? Ces pommes 
ne sont pas à toi, j'imagine? 

—Non, pour sûr! grommela 
Philomène, 

‘ Je savais de longue date les 
moyens à employer pour fermer la 
. bouche à cette vieille femme, dé- 

vouée, mais hargneuse, et qui au- 
rait soubaïté me faire plier sous 


JMroïr 1607 


Livery, Feed. & Sales” 


LCOTE, DLLS, GE, PF, 6, SUITR, Be, ©, 6 À. 


COTE & SMITH 


Armenteurs da termtias, empticément Ca vites, Hlmièso à Bois 
et mines, Estimations fournies our lo rendement et 
Bauft5 doc 
Office: Gristail BH. 
Phoncs 1600 & 0279 EDMONTON, ALTA, 


. Végreville à St, Paul 
—— — 


MM. Sigler et Richardson, pro- 
priétaires de l’écurie “Vegreville 
désirent 
annoncer au public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreville 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
S beures du. matin, et ar 
rive à St. Paul des Métis le mé. 
me jour à 6 heures du soir. 


PHARMACIE LINES 
125 Ave. Jasper Quest. 


Nous informons le public de 
langue française que nous ve- 
nons de nous assurer les ser- 
vices de 


M. T. E. GAGNER, Pharmacien 


Spécialité de produits pharmaceu- 
tiques français. 


Correspondance francaise ot 
allemande 


Les commandes par la poste 
font l’objet d’une attention 
spéciale, 


THE.YALE HOTEL 


EDMONTON 
Rob. McDonalàä prop. 
Taux: $2.00 par jour 


Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas 58.00 


Peusion Mensuelle (table seulement) 
530.00 


Téléphone 1528 622 Première rue 
WESTERN CARTAGE CO. 
Transport de meubles, pianos, coffres 
forts et msrchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa- 


bles. Livraison à domicile de culs d’ez- 
W. À. Léonard 4. M. fienry 


The Edmonton Sporting Goods Co. 


Simpson & Hunter 


Armes, mugitions, et articles de sport. |. 


Fusils rép Les commandes ven- 
ant de la campagne reçoivent une 
attention speciale 


233 ave. Jas est Edmonton 


Agences imperiales 
—_—+# — 
Hon. P. Lessard Leo. Savard 
A. Boileau 
Edifice de la Banque Impériale 
PHONE 4322 Prêts d'argent 


Assurances.—Immeubles 


‘’Înes de charbon, Demandez tous 


VERS L'OUEST 
CANADIEN 


mme 


Ereursion du 27 juin, 1911. 


+ 


7 Montiéal, 25 mai, 1911. 
Bureau d'information, 
306, St-Antoine, 

Le 27 juin aura lieu une grande 
excursion pour l'Ouest Canadien 
sous la direction du Rév. J. A. 
Ouellette, colonisateur de T'Alber- 
ta. Les Canadiens français  dési- 
reux d'avoir un ou plusieurs 
“homesteads” ou fermes  anélio- 
rées dans des centres catholiques 
de l'Alberta feront bien de pren- 
dre pant à l’excursion du 27 juin. 
Les excursionnistes traverserontle 
Manitoba, la Saskatchewan et 
l'Alberta, et pourront visiter les 
campagnes et les villes inportan- 
tes de l'Ouest Canadien. Edmou- 
ton et St-Paul des Métis, ainsi que 
toutes les paroisses canadiennes 
françaises de PAlhenta Centrale, 
offrent des avantages réels même 
aux colons n'ayant qu'un petit 
capital. A ces derniers en conseille 
de prendre des homesteads, “160 
acres pour $10”, à St-Paul des Mé- 
tis, à Colk Lake ou à Grandin,sur 
la Rivière Castor. Ceux dont le 
capital serait de $2,000 à 55,000, 
peuvent acheter: des fermes amé- 
liorées dansles districts canadiens 


français près d'Edmonton. De- 
mandez la brochure “L'Aïberta 


Centrale” qui est distribuée gra- 
tuitement et vous aurez les détails 
des conditions d'achat, de même 
que vous apprendrez les obliga- 
tions imposées par le Gouverne- 
ment pour obtenir un homestead. 

Canadiens français des Etats- 
Unis, venez nombreux jouir des a- 
vantages qui vous sont offerts 
dans la grande province de lAl- 
benta, riche par ses terres à blé, 
par ses limites à bois, par ses mi- 


les renseignements et nous serons 
heureux de vous être utile et de 
vous rendre service. Le départ de 
Vexcursion du 27 juin se fera de 
Montréal par le Pacifique Cana- 
dien, à 10 heures du matin, gare 
Windsor. Billet aller et retour 
jusqu’à Edmonton, $43.50. Wa- 
gons-lits spéciaux réservés à 
ceux qui en feront la demande. 
Pour avoir la brochure “L’Alïberta 
Centrale” et toutes les informa- 
tions au sujet de l’excursion, a- 


dressez au Rér, J, A. Ouellette, |£ 


806 mue St-Antoine, Montréal, 


_ MUNDY 
MAP AND BLUE PRINT 
CO., OF ÂLBERTA 
(Chambre 12, Edifice Empire, 
coin de l’Avenñe Jasper 
et de la le rue.) 
Bureaux Principaus: 
EDMONTON. 
C. G, Mundy, Gérant 
Cartes de la province à vendre 
ou dressées sur demamie., Plans 
et devis de maisons. Carte spéciale 
du district de St-Albert; échelle 


1 pouce au ntille. Prix ,,.... $2.00 
Demandez notre liste de prix pour 
—1911— 


ON DEMANDE--un instituteur 
catholique, de langue française 
pour le Lac St-Vincent, $. D. 
No. 1928. S’adresser pour plus 
amples renseignements à Mr. 
Charles Tay, Sec.Trés., 
Lake, Alta. 


Flat 


Tel. 4382 


QUEEN’S HOTEL 


Ave. Jasper est. 
J'hotel le plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 


Quartiers généraux des Canadiens- 


français 
Tel. 1616 


B. HET, propriétaire 
ARR AE ES 


UNE FEMME pouvant faire mé- 
nage et lavage dans maison pri- 
vée serait employée 6 jours par 
semaine pendant toute l’année. 
S'adresser aux bureaux du 
Courrier de l'Ouest. 

PE 

ON DESIRE DEUX BONS VEN- 
deurs d'immeubles; oh donne 
rait la préférence aux person: 


nes parlant anglais et fran- 
çais. ‘ Sadresser: Chambres 


405-406 Edifice Mooser & Ryder, 
en face l'hôtel King Edward. 


180, Ave JASPER 
. EDMONTON 


JR. VINCENT 


PHARMACIEN 


H. A. CLEGG, 


ENcapreur ET BOURREUR 
617, deuxième rue—voisin du patinoir 
EDMONTON 


nn 


Des 


| Végreville Crown 


Liquor Store à 
VEGREVILLE 
RUE PRINCIPALE SUD 


Vins, Liqueurs,Cigares, 
Bière et “Porter” 


“Cass’s Ale”et “Guiness’s | 
Stout” 

Bière ‘“Lager’”’ en petits 
et grands barils 
Liqueurs douces de toutes | 

sortes à bas prix 


Livraison des marchan- 
dises dans toutes les 
parties de la ville 


| T. H. CHARLEBOI 


s. À 


Dee DO SET TUS OUT LEESCBOEEVDDOS 


RRÉRLR TRES FENG PAL TAES PANIER 


POP EEPODETOE. 

ÿ Û |. FN L . 
CAMPBELL et OTTEWELL 2 

Œ —— x 

MINOTTERS et MANUFACTURIERS des ; 
PFARINES DE BLE DUR DES MARQUES El 
SUIVANTES: ù 

White Rose (Fancy Patent) Peacemaker (Fancy Patent) Ÿ 
Strong Bakers et Golden Harvest % 

Crôme de blé et farine de blé entier . 5 

En vente chez tous les épiciers et marchands de farines à 

& Mimoteries a Edmonton. Alta. Telephone 1542 3 


À BRON POP TGENNL EE 


s 


GÈGESES cesesassosesesasassessessses ses 2058000560 ES6622825262628900000000eçae 


AGASIN DE LA QUALITE 


D 


—FRAIS— 


Hallier & 


Téléphone 1327 


—PUR— 
ve 95 cents la livre. TA 


Ce sirop arrive directement: dés érablières d'Ontario. 
Chaque livre est garantie absolument pure, 


COS 0D6HCES "000 CIOSDETSIEICEDOSSELLELESLEGEESSELELCSLISESESSSLONOSE NN 00 


| 
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—DELICIEUX- 


ide 


223 avenue Jasper 


Aldr 


TOUS LES CON 


rapides, sures et sans 
Fabriquées par 


The E. 8. EDDY 


BÉGOGABTDATSBNHOGGOCS FOUR 


Capitat autorisé, $10,000,000.00 


Bureau principal, TORONTO, Ont. 


porée du 


G. R. P. KIRKPATRICK, Gérant »  » 


ET E EE EEE LEE LT ETES CET EEE EEE Pa EN PE ECTEE VEN LE RECENT EEE LUE NT TENTE 
SO 


LA 


“SILENT” 


savent qu'elles ne font pas de bruit ni pétillement, 
qu’elles ne dégagent pas D'ODEURS, qu’elles sont 


| Fondée en 1851 
Demandez:-les chez le plus proche épicier. 


LR AR ENS EN NE EN ES LEARN SENTE HHPOVEUHEHHHNQNTEHH 


Cäpitat souscrit, $5,913,000.00 Capital payé, $5,745,000.00 
Fonds de Réserve, $5,746,000.00 


D,R,WILKIE, Président, 


Agents en France: Crédit Lyonnais; Angleterre: Lloyds' Bank, Bureau, rue Lombard, 
Londres! New-York: Manhattan Bank; Minneapolis: First National Bank; St, Paul: 
Second National Bank; Chicago: First Nationul Bank, 
ta, Saskatchewan, Colombie Anglaise, Québec et Ontario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays 
“Bank Moncy Orders,”” 


85.00 et moins + 3 cts. 
Audessus de 5,00 et ne dépassant pas $10 - Gote. 
” ” 10, ” , 20 - I0cts. 

“ « 20,00 ” 30 - lôcts, » 


Ces mandats eont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 


DEPARTEMENT D'EPARGNES, Intérêt alloué sur les dépots, aux taux courants, et à partir de la date d 


æ 
F 


MATEURS 


ES EDDV 


j 


danger. 


Co’y, Hull, Can. 


VORDOLOBSEHBUEREEUDEES QIESERRI LES 


Hon, À. JAFFRAY, Vice-Président 


Succursales à Manitoba, Alber 


aux prix suivants: 


Canada 


ee = = Succursale d'Edmonton 
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J. H. MeKinley J.J. Barr A.V. Dunham| MSG PROC OPTION CNUTOUGECMRPMAPNAUTOENUUUTTÉ 
Président Vice Prés.  Gér, et. Sec. ä £ 
The Windsor Livery,£ The CONNELLY, McKINLEY : 
‘ - Mmited F4 COMPANY LIMITED € 
(Ecurie de louage) % kr 
Voitures de tous genres % Embaumeurs et Entrepreneurs H 
Ambulance. 3 de pompes funebres ë 
On accepte les chevaux en pension 3 ——Chapelle privée et ambulance— £ 
Premiere Rue, au sud des £ 
136 rue Rice Tel. 1525 
l'hotel Windsor. à à ° € 
Edmonton PRE GERS ES LS ES LS LE AN LI CRÉES ES ES ES ESA LS LE ES CR ER ES ES EN LR CS HP ETES EE) SEE 


Telephone 2222 


s 


4] Nicaise!- 
H) —Ah! dit tranquillement Ni. 
|| caise, sans interrompre le tri de 
1ises graines, ‘ 

1) Les doigts noueux de Philomè. 
Aine se remirent à leur besogne, La 
A nouvelle, quelque funèbre qu’elle 


à l'égard de ma tante, Mais je n’é- 
tais pas d’une pâte à me laïsser 
faire, et d’ailleurs rien ne m’amu- 
sait comme l’air vexé que prenait 
en ces occasions-Ià cette brave 
Philomène, 

Je choisis une pomme à mon 
gré; puis, repoussant le battant, 
je n’assis commodément dans un 
vieux fauteuil dépaillé, en instal- 
lant Liette sur mes genoux. 

Pendant un moment, on n’en- 
tendit que le grignotemienit: de mes 
dents sur la pomme, le bruit mat 
des haricots tombant dans l’écuel- 
le, le glissement des graines que 
triait Nicaise pour les enfermer 
dans des cornets de papier. 

—Est-ce que fm avais entendu 
parler de ce parent de mon père, 
Philomène? demandai-je tout à 
coup. 

Elle répliqua d’un ton rogue: 

—Non, bien sûr! C'est un de 
ses parents de Bretagne, proba- 
ble! Je me demande ce qu’il vient 
faire ici, par exemple! 

—Ï1 vient nous apprendre que 
mon père est mort. 

Le mouvement des mains qui 
ouvraient sans relâche les cosses 
flétries s'arrêta un moment, Phi- 
lomène fixa sur moi ses petits 
yeux étonnés.. 

—Ah! bah! T1 te l’a dit? 

Puis ,;se penchant vers son frè- 
re, la vieille femme lu cria dans 
l'oreille: 

—-Le père de la petite est mort, 


mms fût, ne provoquait aucune émo- 
A 7, , . [tion chez les vieux serviteurs de 
son autorité, comme elle le faisait 


la Maïlleraye, 

Je ne m'en étonnai nullement. 
Plus que ma tante encore, nature 
molle portée à vite “oublier, Ni- 
caise et surtout Philomène gar- 
daient une sourde rancune à ce- 
lui qui avait fait pleurer ma mè- 
re, 

C'était l’hilomène qui avait con- 
tribué à me faire voir sous le plus 
noir aspect l’image de mon père, 
C'était elle qui n'avait raconté 
l’histoire de ce mariage, en y joi- 
gnant de désobligeants commen- 
taires à l'adresse de celui qu’elle 
appelait, avec une üintraduisible 
expression, “le Parisien.” 

Je m'attendais à ce que ma tan- 
te me fit venir après quelques ins- 
tants d'entretien avec celui qui se 
prétendait! mon tuteur; cela ne 
manqua pas. 

D'habitude, lorsque j'allai re- 
trouver ma tante dans le petit sa- 
lon, où s’écoulaïient presqu’entiè- 
rement ses journées, je la trouvais 
invariablement absorbée dans 
quelque ouvrage de culture, et 
mon entrée suffisait à peine à 
lui faire lever les yeux. 
aujourd’hui, dès l'entrée, je re- 
marquai aussitôt-un semblant d’a- 
gitation sur son petit visage ri. 
dé et blafard, qu'encadraient de 
maîgres bandeaux d’un blame jau- 
nâtre, Devant elle, Gildas Le 
Guernez était assis. Il se leva à 
mon entrée, tandis que la voix 
chevrotante de Melle Amandine 


balbutiait : 

—Gaïta, ton tuteur veut te par- 
ler... 

Je levai les yeux, et rencontrai 
le même regard calme et ferme. 

— Oui, Gaïta, je faisais part de 
mes intentions à Melle Maury. 11 
est vraiment plus que temps de re- 
noncer à l'existence, très pittores- 
que sans doute, mais des plus fan- 
taisistes, que vous me paraissez a. 
voir menée jusqu'ici. Avec de la 
bonne volonté de votre part, itout 
peut se réparer encore, J’at l’in- 
tention de vous emmener à Paris, 
de vous mettre dans une excellen- 
te pension... 

Je bondis, en laissant glisser à 
terre la chatte effrayée par ce 
brusque mouvement. 

—En pension!... en pension! 
dis-je d’une voix étouffée, Moi! 

—Mais oui, vous, Gaïta, D’après 
ce que n’a dit Melle Maury, votre 
instruction a été fort négligée, Si 
vous êtes intelligente et coura- 
geuse, vous pouvez rattraper Île 
temps perdu... 

D'un geste victent, je lançai à 
Pautre bout de la chambre le mor- 
ceau de pomme que je itenais tou- 
jours. 

—Vous croyez que j'irai? que 
je quitterai la Maïlleraye?... que 
je me laisserai enfermer? Ah! 
non, non ! 

Je sentais que j'étais rouge com. 
me braise, et mes yeux devaient 
lancer des éclairs de colère, en 
s'attachant sur le visage de Gil- 
das, toujours impassible, sauf un 
léger pli en travers de son front, 

—1]] le faudra pourtant, Gaïta! 
ditäl tranquillement, Vous verrez 
qu'après linévitable ennui des 
premiers jours, vous vous y trou- 
verez très heureuse, La directrice, 
religieuse sécularisée, est une per- 
sonne de haute intelligence et de 


|grana coeur, vous aurez là d’ai-| vous, je n'ai pas pu men occu- 
mables compagnes... Et, pour u-| per... Je n'ai pas la force... pas 
ne jeune personne habituée com-|l'énergie... u 

me vous à l’espace et au grand air,| lle passa sur son front sa 
un très vaste jardin et un superbe| main maigre sur laquelle les vei- 
parc ne sont pas choses à dédai-|nes saillaient. 
gner. .. —-Emmenez-1à... 


cela vaudra 


Muis je crispai les poings et le| mieux pour elle... 


couvris d’un regard de défi. 


—Je ne quitterai pas la Maille- 


raye!... 
Vous 
Gaïta. 


jamais, jamais! 
semblez 


pression ? 


intelligente, 
Mais ne comprenez-vous |lui! Mais je ne partirai pas!... 
pas qu’il est impossible de mener 
plus longtemps cette existence de 
*.. jeune sauvage, passez-moi l’ex- 


Je retourmai vers ma tante un 
regard indigné, 

—Ah! vous me renvoyez!... 
voug faites Cause commune avec 


non, non, non! 

Je lançai à M. Le Gucrnez un 
coup d'oeil de défi, et m'élançai 
hors dela chambre, exaspérée au 


Sa voix prenait une intonation | Plus haut point par le regard à la 


plus douce, plus persuasive, et il 
essayuit de me saisie la main. 
Mais je reculai brusquement. 


fois mflexible et compatissant que 
J'avais rencontré au passage, 
J'entrai comme une trombe 


—C'est cette existencelà que|dans la cuisine, 


j'aime! Laissez-moi en repos, ne|- 
vous -oecupez pas de moi! eriai-je 


- 


furiensement. 

Sa physionomie devint sévère et 
froide, 

“—Puisque vous ôtes aussi dé- 
raisonnable, je serai forcé de vous 
traiter en enfant... Nous som- 
mes aujourd’hui au 2 septembre, 
ajouta-t-il en se tournant vers 
ma tante dont les petits yeux ter- 


—Savez-vous ce qu'il veut faire? 
... M'emmener pour me mettre en 
pension!” 

Ma voix était si éclatante que 
Nicaise entendit. 

—[] serait peut-être bien temps! 
marmonna-til. 

—!l'ais-toi done! riposta sa soeur. 
Elle est bien trop grande, m#nte- 
nant! Quand elle avait dix ans, 
oi, Cétait le moment, J’en ai 


nes nous considéraient avec effa-| touché alors un mot à Mademoi- 
rement. Dans un mois exactement, |selle. Mais elle me se-souciait pas 
Je reviendrai pour chercher malde s'en occuper, Alors, le temps 
pupille, D’iei 1à, elle aura le temps|a passé comme ça, Maintenant, il 
de s'habituer à cette idée qui tal est trop tard, Et puis, il est trop 
Mévolte aujourdhui, Vous voudrez| jeung pour s'occuper de ça, ce 
bien, Mademoiselle, lui faire pré-| tuteur-là! D'abord, je suis sûr que 
parer un petit trousseau, oh! très | c'est un l'avisien, ça se voit à son 


pet de chose! la directrice se char- 
gera du reste, 

—Alons... c'est décidé... vous 
l'emmènerez? dit la voix stupéfai- 
te dé maitante. 

—Pour son bien, je le dois, Ma- 
demoiselle, 

—Oni, C’est vrai... Moi, voyez- 


air, à sa manière de s'habiller, M. 
Valprez était comme ça. 

Une rancune et une défiance 
s’exprimaient dans accent de 


Philomène. 


—Qu'il soit Parisien ow n’im- 
porte quoi, je m'en moque! ripos- 
fai-je avec violence, Mais il pour- 


ra bien venir me chercher daus nn 
mois!,.. {l verra s'il me trouve! 

—Ce n'est pas moi qui te blà- 
merai, ma fille, dit tranquillement 
Philomène en se remettant à l'é- 
cossage de ses haricots. 


ITI 


Ce fut de la plus mauvaise grû- 
ce du monde que Philomène, sur 
l'ordre timide donné par ma li 
te, s'occupa de me confeutionner 
quelques objets de lingerie et de 
donner un eoup d'oeil à Puniqte , 
robe à peu près convenable que JE 
possédasse, les autres étant 1ott- 
tes déchinées aux buissons ou aux 
branches des arbres que j'escali- 
dais détibérément, 

[1 y avait bien, au grenier, dns 
les malles apportées par ma mè- 
re, tout un assortiment de fine lin- 
gerie agrémentée de dentelles, et 
des robes dont plusieurs me sent 
blaient dignes de fées, at des € 
crins contenant d'étincelantes pi 
vures. Detemps à autre, Philonè 
ne aGrait un peu tout cela, el JC 
pouvais contempler ces splendeurs 
qui ne faisaient songer aux robes 
éblouissantes et aux gemmes pré- 
vieuses de I belle Elia, d'aimals 
À me représenter - ma mère ainSi 
vêtue, Mais jamais je n'avais l'vé 
pour moi-même À ces parures. La 
coquetterie n'était totalement M: 
connue, gt 1x plus vaporeuse des 
toilettes contenues dang Ces il” 
les ne valait. pas, à mes yeux, Nil 
vieille robe si commode pour les 
escalades et les courses à drivers 
champs. 


À Suivre. 


A: VENDRE à de bonnes cotli- 
tions, une terre de 160 AE . 
sur la seation 18, To. 65 Re 
26, à trois milles au sud de 
Spruce Grove Center. S'adres 
ser au Courrier de POuest. 


LE COURRIER DE L'OUEST, 


le public, un émoi très sérieux;au- | Le portefeuille de ministre de la | 
trement sérieux que celui provo-|guerre en France, ne porte pas /E 
qué par les catastrophes survenues | bonheur, par le temps qui court. |f 
aux seuls aviateurs. Le général Brun frappé d’apo-|} 
Taéroplane est l'épée de Damo- | plexie dans son bureau, il y a quel. |Ë 
clès moderne; nous l’aurons dé-|ques mois à peine: M. Perteaux é- |E 
sormais suspendue sur natre tête| erasé hier et horriblement mutilé |} 
à toute heure du jour et de la par la chute d'un aéroplane, nelË 
nuit. . [donnent pas une réputation envia- [£ 
L’aviation, dans ces conditions, | ble à ce portefeuille: il n'y a guè-|l 
a peu de chances de devenir très |re de chance cependant pour qu'il|à 
populaire, et ceux même d’entre| reste vacant, si superstitieux quel 
nous qui noug gaussions de cet a-| puissent être les parlementaires, |à 
méricain pancartant ses toits d’u- Cela n'empêche pas non plus L 
ne défense de voler au-dessus de sa |les foules de ce précipiter et de|k 
propriété, ne itarderont guère à | rompre les cordons de protection || 
imiter son exemple. établis pour leur sauvegarde sur |Ë 
En somme cest fini de rire|les champs d'aviation. É 
Le . , ; Fe 
pour SA ob Hi he L'expérience en a été faite main-|£ 
ment un danger constant de mort tes fois avec les courses LU automo- 
soudaine, biles ; toutes les précautions pri- | à 
accident survenu en France, a n enpéehent pu la foute pe j 
la semaine dernière, nous donne | "°°. ©t l'enval e pour contrée ‘LE 
un avant-goût de ce qui nous at- ee f: ed 1 la piste au risque |à 
tend d'ici peu d’années. fe se Taire écraser, 
La qualité des victimes contri-| [4 curiosité est, pour les panvres || 
mMouettes humaines, un miroir à || 


buera singluièrement à grossir |? re MT 
la portée de l'événement aux yeux | l'attrait duquel elles ne résistent || 
guère | 
guère, 


D'ailleurs, les hécatombes d’a-|f 


aux arbres, et de la joie partout. 
Et chez vous? 
MAGALI. 


CAUSERIE DE 
LA SEMAINE 


Non content de se tuer, voici 
maintenant les aviateurs qui se 
mettent à écraser leurs sembla- 
bles, 

Les fiers Gaulois qui ne crai- 
gnaient rien au monde, sinon que 
le Ciel leur tombât sur la têtes’ils 
vivaient de nos jours, seraient - 


a 


Les clients de notre magasin se recrutent dans toutes les 
classes de la société. Nous vendonsaux meilleurs prix possi- 
ble étant donnée la qualité. Aucune commande n’est trop 
petite, aucune commande n’est trop gramde, Pouvons-nous 
vous servir? 

Demandez-nous des échantillons, 
Demandez-nous des renseignements, 
Demandez-nous des modèles, 


ment. 

Alors la voilette épaisse déro- 
bant le mouvement des lèvres lon- 
gues, elle répète les deux mots qui 
l'ont faite agir depuis le jour fa- 

. LL] 
tal: Je veux! bligés de trouver une autre formur 

Elle veut! Et malgré elle um! le pour exprimer leur dédain de 
sourire fugitif allonge davantage |1a peur. 
les lèvres, L’unique parente qui a La catastrophe d’Issy-les-Mouli- 
tenté, pour la forme, de la re- neaux, est un nouves x cha itre 
tenir auprès delle au lendemain ans l'histoïve de l'aviation Pia 
du désastre, lui a dit “l'u es une! pitre qui vraisemblablement n’est 
mature romanesque !” pas prêt de se clore; on le pour- 

Pauvre elle! Non, elle n’a pa] sait intituler: des dangers de l’a- 
l’âme d’une héroïne! Elle est fem- viation pour ceux lui de volent 
na tout simplement et sans phra- pas. "ed | 
ses !... . Et comme ce danger 1à nous me. 

Les syllabes du nom qui la pour-|nace tous, il est probable, certain 
suit, le conducteur vient: de les}, 1 : 


CHRONIQUE 


HISTOIRE VRAIE. 
ones.) 

Serrée depuis les chevilles jus- 
qu'an col dans son manteau de 
voyage gris, elle s’abandonne aw 
dodelinement berceur du grand 
wagon d'aeajou. Oh! la tentation 
de tricher avec soiimême, de se 
laisser glisser dans une demi-som- 
nolence pour ressavourer touiie la 
douceur et toute l’amertume du 
passé si proche! Quelques minu- 
tes, permettre À la courte vie de 
s'étirer sons Île ciel bag de cette 
soirée pr-tvieuse; ne plus être l’é. 
pave triste qu'un vent indifférent: 


OCCASIONS SPECIALES 
DANS LES BAS POUR 
FEMMIS, 


3 paires pour 95 cents, 
Voici une occasion unique 
d'épargner de l’argent sur 
un achat de grande utilité. 
Qualité extra fine, article lé- 
ger pour l'été, en noir at tan. 


CHEVEUX POSTICHES. 


Se faire belle est un des 
devoirs de la femme. Une bel- 
le coiffure est le couronme- 
ment indispensable de la 
beauté du visage, Ces crêpés 
en vrais cheveux résoivent 
le problème que pose, pour 


pousse vers la plage inconnue: u-|laisser tomber; elle rassemble À Ja viateurs n’empécheront pas, non| Ajourés ou non, 3 paires 

natit ne | arae _ Ts pe . DAS, Ù à Û beaucoup de femmes, la chû- 
ne petite maison d'école perdue, | hâte ses menus bagages, plus, les sublimes sacrifices des|# pour ....... enrsssess 95e. te de leurs cheveux ? 
“ 1 LE 4e 


Les soubresauts de bête en ré- 
volte du train deviennent moins 
fréquents, ils se muent peu à peu 
en un glissement plus lent et dans 
um choe inattendu le convoi s’im- 
mobilise, 

La porte du wagon brusque- 
ment ouverte envoie une bouffée 
d'air glaeïal, une lumière qui pas- 
se, rapide, fait miroiter le trottoir 
gras; un son de cloche et le train 


Eee 


{Dieu sait où), dans la Prairie! 

Oh! pouvoir réintégrer sa per. 
sonnaulité, songer avec les mêmes 
pensées, Tire avec les mûmes é- 
clats, être la créature vaillante et 
vibrante “d’avant”!,., Maïs non. 
Du grand naufrage moral et sen- 
timental la volonté, seule, est sor- 
tie, plus forte, absolue; et, vaine- 
ment, elle tenterait d'échapper au 
pouvoir tvrannique qui dui inter- 


audacieux en quête de la conqué- | 
,| fe de l'air, , à 
D'ici que l’aviation soit devenue | E 
raisonnablement sure et d'usage | 
pratique, la liste de ses martyrs se|Ë 
chiffrera par milliers et celle des |# 
simples piétons écraség sans|Ë 
gloire aura atteint, elle aussi, de |Ë 
| respectables proportions. 5 
Tout ce que nous pouvons espé-|£ 


Longueur Prix. 

20 pouces ... $2.50 et $3.00 
22 pouces .., $4.00 et $4.50 
24 pouces .,, $5.00 et $6.00 


LINGERIE DE TABLE 
IRLANDAISE. 


Ne manquez pas cette occa- 
sion si vous désirez vous pro- 
curer la véritable toile ir- 
landaise à un prix encore in- 
connu. Nous savons qu’au- 
cum autre magasin d’'Alberta 


SOUTIERS “COLLEGE 
GIRI? POUR FEMMES. 


dit les réminiscences... 


Cependant, son oreille se tend à 
chaque nom des gares, et ces noms 
français, anglais, allemands ou 
polonais évoquent pour elle les 


cailloux du Petit Poucet. 


repart... 

.. Détresse fière, que la sympa- 
thie confia à mon amitié, tu m'é- 
meus parce que tu es toute la dé. 
licatesse féminine; je n’incline de- 
vant toi parce que tu es toute l’ar- 


Encore que cette subdivision n’ait été mise sur le marché 
que depuis deux semaines les ventes ont dépassé toutes les 


prévisions. 


rer, c’est que ces hécatombes ne |À 
restent pas sans profit; jusqu'ici |K 
et malgré les victoires pareilles et | À 
toutes de circonstances rempor- |} 
tée, dans le domaine de Paviation, |É 
il ne semble pas que nous puis-|f 
sions envisager encore, avec quel-|Ë 


ne peut vous faire une offre 
semblable, Toile garantie 
pur fil. Les dessins sont de 
bon goût et absolument ex- 
clusifs à la manufadture, 


Nappes Sx8, 8x10, et Sx12 


Avez-vous VU Ceg NOUVEAUX 
et élégants souliers? Ils vous 
plairont à première vue. Les 
modèles sont très variés et 


dente volonté... Puisse l'être ré- Presque chaque personne qui a visité cette subdivision 


nn sacre P » CL 
M fait nuit, Des masses d'arbres F2.50, 83.00, 53.25, $3.50, comprennent toutes les gran- 


que degré de certitude, le triom-|8 


hostiles accourent,  s’éloignent, | vélée, dans son intinité, la bienfai- a acheté un lot. . n . 
reviennent an galop dans Ja brume sante solitude qui apaise at: con- Chaque lot est haut et sec phe final. : $1.00 et $5.00. deurs habituelles. Semelles 
° Mais, nous aurions tort cepen-|Ë en feutre avec talons mili- 


humide qui suimte À la vitre et em-|sole... Serviettes prêtes pour lu 


dant de désespérer ; la conquête de Ë 


pêche bientôt de distinguer parmi MAGALII. Un mille ei demi seulement du bureau de poste d’Edmor- ! ! À sage: $225, 52.50, 83.00, taires. De 2 à 6 —Prix spé- 
ce chaos, + ton. Conditions faciles. l'air en est à des débuts; il a fallu | Ë $2.50, $4.00 et $5.00 la doz. cial ......,.,..,.. ... 86.00 


bien des siècles à l’homme pour ré-|h 
aliser celle de la mer. : 
Pendant combien de siècles, les | à 
hardis nautonniers qui, sur des |k 
barques fragiles, simples coquilles | & 
de noix, depuis les phiéniciens, en | 
passant par les normands, et hier|Ë 
encore tant de pauvres pêcheurs, |L 
affrontaient les furies de flots et|£ 
des vents, étaient-ils moins auda-|£ 
‘cieux et moins désarmés que le} 
sont pour la lutte contre l’aïr, nos! 
aviateurs d'aujourd'hui? 
y — 
ABONNEZ-VOUS AU COUR- 
RIER DE L'OUEST, 


Un arrêt brusque, une lumière | 
falote, une cloche qui s'ébranle, et 
voici un cailloux de plus semé sur 
la route, 

IT faudra descendre bientôt, 
marcher sur le trottoir glissant 
d'un quai: primitif, s’enfoncer dans 
ce noir. Une étrange peur la sai- 
si. Tout ce que des générations 
de civilisés ont poli, affiné se ca- 
bre en elle. Son élégance native 
s'effare, se révolte, Elle se blottit, 
plus petite, à l’angle de la ban- 
quette, avec un désir païen et ar- 
dent de devenir une chose inani- 
mée, 

Pourquoi s’est-elle orgueilleuse- 
ment exilée? Combien d’autres, a- 
van elle, furent trahies et surent 
désimuler, demeurer en apparen- 
ce, insensibles et joveuses? Qu'est: 
ve que la perte d’un amour et d’u- 
ne fortnne, si, un soir triste, la 
main trouve À presser une main 
amie, 

Et, bientôt, lorsque veute et 
sas eourage, elle quittera ce wa- 
on qui est encore un trait d’u- 
nion, elle sera bien seule, sans es- 
poir possible de l’appui que tou- 
tes ses facultés affectives récla- 


PETIT COURRIER 


Petite Ménagère.—TLa recette a!|, 
parue dans l’avant-dernier nnmé- | 


Lotsdepuis $S150 


Conditions: 14 comptant et la balance en 4, 8 et 12 moix. 


ro, 

Pour ces retards vous pouvez 
crire un mot à l’administration ; 
la seule. coupable est souvent la 
poste, Réclamez au bureau de pos- 
te chaque fois. 

Tinpossible de révéler le nom 
des correspondantes, 

Gertrude—Je vous remercie 
pour le bon souvenir. Je regrette 
Que vos occupations absorbantes 
me privent d’une correspondance 
qui n'était chère, 

La charmante “vieïlle fie” se- 
ra toujours la bienvenue, ne l’ou-|i 
bliez pas. 

Laboureur, etc.—Enchantée que 
l'article vous plalise. Si je rencon- || 
tre la petite amie, je li dirai vo-|} 
tre admiration. Complète inapti- || 
tude À deviner les énigmes, hélas !|È 

Giseline,—Et la longue lettre |k 
promise ? | i 

Conseil $. V. P.— Dès le pre-|Ë 
mier jour de la naissance des din- | 
donnaux, introduisez dans leur!k 


Company 
AVENUE JASPER OUEST, 


ER EP ER EP EPP ER PR OR IN RAGE, 


EDMONTON 


WINDSOR REALTY 


Company 


572 Première rue sud Edmonton 


Téléphone 4554 


Le journal le mieux renseigné de | 
l'Ouest canadien. | 


D ee gr er ESS 


un nanas st 


Nous, soussignés, noüs engageons 
à fournir à nos clients les meilleu- 
res étoffes importées au Canada 
ainsi que les modèles les plus 


Les marchandises du magasin Lyons 
doivent être liquidées à quelque prix 


Vous devez 
How jours 
vous efforcor 
de tenir vos 
chevanx ‘francs comme un 
sou neuf” car toute üimper- 
lection des pattes signifie u- 
ne perte d'argent pour vous. 

Les éparvins, les courbes 
les suros, les protubérances 
molles ne doivent pas empéê- 
cher vos chevaux de travail- 
ler; faites simplement msage 
du remède KENDATT, pour 
les éparvins. 

Il fera son effet pendant 
que le cheval travaillera, il 
fait disparaître la douleur, 
assouplit les articulations, il 
ne laisse ni croutes, ni poils 
blanes, 


Le remède pour épar- 
vins Kendall 


est employé par les palefre- 
Wiers depuis plus de 40 ans et 
cela par tout le monde. 
Bums, Ont. 10 sept, 09. 
“J'ai fait usage du remè- 
de KENDALI, pour éparvins 
et j'ai constaté son efficaci- 
ro ‘ans des cas qui prove- 
naient'de nrissance.” 
William H, DOUD. 
s Tenez vos chevaux “aussi 
lrancs qu'un sou neuf.” Pro- 


DATL aujourd’hui afin d’em 
Avoir sous là main demain 
il est nécessaire, 81 la bou- 
lille, 6 bouteilles pour $5. 

Demandez un exemplaire 
de notre livre “A Trentise 
on the Horse”. 


DR, B. J. KENDALL CO, 
mosburg Falls Vt. USA. 


Curez-vous du remède KEN- .& 


bee un grain de poivre noir, Le|h 
R. F, M. Liguori, Trappe d’Oka, || 
Qué., vous donnera un: bon conseil | À 
au sujet de vos pouletites malades. || 
Ecrivez-lui de nra part, si vous |E 
voulez. 

Vous ne pourrez pas acelimater 
ce légume à cause des gelées tar 
dives du printemps. 

N’en croyez rien! Une expérien- 
ce de cinq années, et c'est tout. 
Remerciez, pour moi, “ami que 
\| j'ignore”. Bon succès, 

Ë Benjamine.—Pauvre Ben, je 
| compatis à votr, gros chagrin! Je 
dine me moquerai plus jamais et je 
Al vous traiterai en grande person- 
fine, puisque vous avez pleuré... 
{| Voulez-vous songer, petite amie, |k 
qu'il faut aïmer profondément 
Alpour avoir le courage de causer 
Jde la peine à ceux que l’on alim. 
A'Ne soyez pas injuste. La clair- 
A voyance de qui vous aime prépa- 
re votre jeune bonheur. Séchez vos 
larmes eb riez au temps radieux. 
1 Quels sont vos projets pour cet 
A été? 
A) Pauvre maman. — Voulez-vous 
Sin’envoyer une dettre, je la ferai 
parvenir? Si le cas est inquiétant, |k 
fine commettez pas l'imprudence|$ 
d'attendre. Ces petites existence |} 
S| sont si frèles ! 
A) Je demanderni certainement À 
| cette chronique. Toute ma sympa-|£Ë 
“|thie vous est acquise, pauvre ma-|Ë 
A|man. : À 
Al  Miscella.—Votre merci est char-|Ë 
#| mant ; j'en suis ilrès touchée, ; 
Motte noire.—Je woublie aucu-|f 
Mine des anciennes correspondantes |È 
Alet, vous, moins qu'une autre. Dès|E 
Hiqu'il me sera permis de donner |f 
A'plus de temps au Coin, nous en-|£ 
&|treprendrons cette petite réforme. |À 
4) [Impossible de voux dire qui s’a-|£ 
A! brite sous la signature fantaisiste. | È 
| D'ailleurs, je suis certaine que|Ë 
É| vous ne connaissez pas cette per |Ë 
d|sonne, Au revoir et aussi longue: | 8 
| ment que vous voudrez bien. à 
dl Gaby.—Je vous écrixai pour sa-|f 
Al voir ce que recèle cet inquiétant | 4 
4| silence, Vous permettez, amie? | 
Al Alissel bleu.—TL'entr'ouvrez-vous | 
Alaux pages où l’Amitié fidèle, im- 18 
à parfaitement, sut s'exprimer? ; 


Il y a du bleu au ciel, du vert 1 EE 


que ce soit durant le cours de cette 
semaine 


récents de New York . 


CES ETOFFIES SONT PARFAI- 
TEMENT ADAPTEES 


ÉTAT AE ES 


$25,000 de marchandises de printemps, 


souliers, vêtements, etc. 
aux modes nouvelles et elles con- 


tribueront à donner une marque 
distinctive à votre personnalité 
Une visite à notre atelier vous 
convaincra de l’excellence de notre 
travail. : 


Absolument sacrifiées. Cette liquida- 
tion est rendue inévitable par suite de 
la démolition de la maison où est situé 
notre magasin. 


Lestravaux doivent commencer de suite 


SI NOS CLIENTS NE SONT PAS SATISFAITS NOUS 


Nous liquiderons les articles suivants NE LIVRONS PAS LA MARCHANDISE 


Complets de $15.00 pour $7.45 
25.00 14.75 
10.00 3.75 


Souliers de toutes sortes au-dessous 


118 AVENUE JASPER 
OUEST 


 ALTA. 


èche Frères 
EDMONTON 


La F1 


66 sé 66 


66 66 


66 


du prix coûtant 


251 Avenue Jasper Est, 


LIBRAIRIE EN TOUS GENRES 


LIVRES, PAPIER à LETTRES, ARTICLES DE BUREAU 
PAPETERIE. etc. otc. 


Une visite vous convaincra de la qualité et du 
bon marché de nos articles 


a 1 a 


w __ itreprise, on peut facilement cons-|lui sont reconnus, ou 


UEST itater que la décision dun gouver-|vraient l'être. 


nement est sage et avantageuse! Nous sommes en Amérique les 
Hebdomadaire | 


: pour le pays. .-. [représentants de la France; notre 
Fondé en 1805 L'Intercolonial, dont l’adminis-| mission est de faire survivre, dans 
Publié à Edmonton, Canada, par la Compagnie de Publication tration se faisait remarquer parle Nouveau-Monde, malgré les for- 


i ’ imité i 54 deux- ide nombreux déficits sous le ré-| tunes contraires et les allégeances 
qu Courtier 3 Lonest Limitée. Bureaux et ateliers, 654 gime bleu, encaisse maintenant de) novellen Lnènte de HOtre race 
S $1.50 


ci beaux bénéfices, plus de $200,000 et de garder pur de tout alliage 
ABONNEMENTS:—Edmonton, livraison à domicile, et de garder pur € 


r l'an dernier. Afin d'augmenter ce! l'esprit français qui est le nôtre. 
par an; Canada, $1.09 par an; Etats-Unis, $1.60; Europe, $2.00 iprogrès et de placer cette voie Or, l'usage et le développement de 


__LE COURRIER DE L'OUEST 


qui de. 


, JEUDI, 1 JUIN, 1911. 


—De la tour Eiffel à Ottawa. 

On vient de terminer linstatlo- 
t'ei., au sommet de la tour Fiffel, 
de puissants appareils qui permet- 
tront l'échange continu de msrco- 
pigrammes avec l'Amérique du |Résumé des Règlements concersant 


nord. 4 


Le nouveau service sert officiel. 


lement inauguré par l'enzoi d'un 
message du président Failières au | chef d'une famille, ou tout homme âgé 
gouvernement canadien à l'ecei- 


L'abonnement est invariablement payable d'avance. : ferrée sur une meilleure base d’af-|notre langue maternelle sont né-|Siop du  Couronnement du roi 
Toute irrégularité dans la réception du journal, doit être rap |faires, le gouvernement louera u-|cessaires à l’accomplissement de Georges V. 


ne douzaine  d’embranchements!| notre destinée; elle est la gardien- 
qui alimenteront la ligne princi-|ne de notre foi, la conservatrice 
pale et lui procureront un trafic |de nos traditions, l'expression mê- 
rémunérateur. me de notre conscience nationale. | 

À cette somme de travaux il! Comme le disait M. Frédérie Mas- 
faut ajouter Ge nombreuses mesu-!<on dans son discours de récep- 
res de moindre importance, ainsi tion à FAcadémie, le verbe fran- 
EDMONTON, ALTA.JEUDI, 1 JUIN, 1911. ique l'octroi des crédits suffisants çais est à ce point inséparable de 


re À JOUET" défrayer les dépenses de lad- aotre nation “qu'elle ne saurait 


Notre fête dice que peut causer à notre race 
ps des réponses de ce genre. 
nationale Î Partout où le recensement des 


È 


Une question se pose actuelle nôrres sera fait par des employés 


portée au bureau. 

Les demandes de changement d'adresse doivent être accompa 
gnées de là de cina cents -t de l’ancienne adresse. Adres- 
sez toute communication au: Courrier de !’Qnest, Tiroir 98, 
Edmonton, Canada. 


scnme 


jusqu’au premier septembre pro- 
chain, son imagination. sa gaieté, son 
esprit, et que le jour où il péri- 
rait, où un autre langage lui se- 
rait substitué, c'en serait fait des 
vertus esentieiles de la race et 
des formes de son intelligence.” 

Ne dit-on pas partout, depuis 
quelques années, que le Canada 
devient une nation? 

S'it est vrai que le Canada ac- 
quiert de plus en plus d’impor- 
tance, si un peuple est actuells- 
ment comme en formation sur le 
sol du Nouveau-Monde, n’est-il pas 
utile de savoir quelle part la lan- 
gue française a prise, ou devra 
prendre, dans l'expression de l’à- 
me populaire qui naîtra, ou qui 
est déjà née? N’et-il pas intéres- 
sant de rechercher les meilleurs 
moyens à prendre pour assurer à 
notre pays la survivance d’un es- 
prit dont on a dit qu'il était le pa- 
trimoine idéal de l'humanité. et, 
pour l’exprimer, d'une langue, la 
plus belle de toutes et la seule 


= — À — 
ment pour les Canadiens français canadiens français nous pouvons Pour la langue 
de l'Albertanord: Où célèbrera- | être sûr que notre nationalité se- française 
t-on, cette année. la fête de la St-ira parfaitement respectée, mais N | . 
k Par une délibération prise le 14 


. iste. is semaines l'on doit veiller d’une façon par- 
Jen bapt as Spaent du 21iticulière à ce que les feuilles | février dernier, la Société du Par- 
juin et il ne semble pas que l’on soient correctement remplies, et} ler français a convoqué, à Québec, 
2 a chose en sérieuse | qu'il ne s'y glisse pas d'erreur, | pour 1912, un Congrès de la Lan- 

‘lorsque le recensement est effec-| que française au Canada. Ce Con- 
tué par un employé de langue é- grès, dès à présent assuré d’adhé- 
compatriotes habitant cette par-!trangère. sions et de participations mar- 
tie de ia province ent adopté l’ex-| A un point de vue général le re. jauantes. s'organise, sous le patro- 
cellente coutume d'organiser une|censement est, ainsi que le fait |nage de l'Université Laval. par les 
célébration régionale de la St-! remarquer l’un de nos confrères, soins d’un Comité que la Société 
Jean-Baptiste dans l’une des lo- | un inventaire qui nous permettra | a Choisi elle-même parmi ses Mmem- 
calités canadiennes françaises de|de connaître le degré exact de|bres. et qu'elle à chargé de cette 
la région. prospérité du Canada ainsi que le | MISSION. | 

Tour à tour, Morinville. St-Al-| point où est rendu le Dominion| T1 n'est pas nécessaire d’appe- 
bert, Rivièrequi-Barre, Edmon-| dans l’assimi;on des deux mil-!| ler longuement l'attention de nos 
ton, ont été choïîsies et un franc!lions d'étranges qui ont envahi | compatriotes sur l'intérêt que pré- 
succès a toujours répondu aux|notre sol depuis dix ans. Le recen-|sente cette entreprise et sur l’im- 
efforts des organisateurs. sement actuel aura de plus un im-|porfance des résultats qu'on peut 

Cette coutume, qui constitue; portance particulière pour la po-!en attendre, à un moment où les 
pour les Canadiens français dei pulation de l'Ouest car c’est suriefforts pour la conservation et la 
lAlberta-nordune jeune tradition.) les résultats qu’il fera connaître! culture de notre langue doivent se 
doit être conservée avec le mêmelque sera établie notre mouvelle re | multislier et se faire plus énergi- 


ait pris encore | 
considération. Î 
Depuis quelques années nos | 


soin que nous mettons à garder! présentation parlementaire.  Ajques que jamais. nie? 

les plus anciennes. C’est par del tous ces points de vue, il importe! Le Congrès est convoqué pour " Suite à la page 5 
semblables occasions de rappro- | donc que l’on prête une attention | l'étude, la défense et l'illustration a ° 
chement entre compatriotes que|<érieuse au recensement prochain. | de la langue et des lettres fran- 

l'on resserre les liens nationaux. " caise au Canada. Echos et 


On sait quelles hautes ambi- Commentaires 
tions stimulent chez nous, depuis 
des années, le zèle de ceux qui 
ont souci de l’une des meilleures 
parts de l’héritage ancestral. 


Que notre langue s’épure, se 
corrige et soit toujours saine et de 
bon aloi; que notre parler natio- 
nal se développe suivant les exi- 
gences des conditions nouvelles et 
les besoïns particuliers du pays où 
. : mentaires le 18 juillet prochain, | nous vivons: qu’il évolue naturel- 
même D as inpromes Frame | perspective que nos représentants lement, suivant les lois. qui lui 

I1 serait nécessaire cependant n'envisagent pas avec plaisir. | sont propres, sans jamais rien ad- 
que le lieu de la célébration et lai, La session qui vient d'être a- mettre qe soit étranger Fe sé! 
date, —si l'on trouve des objec-|journée n'a pas été aussi fruc-[ti£ Pépanets der je mots das. 
tions à choisir le jour même qu 24 tueuse qu'elle aurait pu lêtre,|{ étre an le en JADS 
juin—, soient connus quelque! Mais la faute n’en est pas au gou-| €$ re fi dans £s ne end. 
temps à l'avance afin que chacun | "ernement. Il a fallu compter aveé Ed sans Le bon PE queique cô- 
puisse se trouver en mesure de obstruction, système inauguré mn de Re n le terroir cana- 
participer à cette célébration. par les partisans de M, Borden | (en; QUE sélende et qu'il reven- 

Nous attirons l'attention  del‘dePuis quelques années. Les pre dique ee qui Le sppartent Tévi, 
qui de droit sur ces quelques ré-| Miers mois d’une session sont gé.| Fins Mass 1 be FUons se 
flexions et nous espérons que, sil néralement perdus en demandes ee de v ‘ Ut ea. tre Titténatn, 
cela n'est déjà fait, la question | de renseignements que, le plus sou|$s és Dee re bi 1: l 
sera mise à l'étude et prompte-| vent. les députés pourraient trou-| € se L Fe € LA M troditions 
ment résolue. ver dans les publications officiel- pas dans le respect 1 radi TS 

Il serait vraiment regrettable|les, s'ils voulaient toutefois se Resa tes pont ne el pu 
-de laïsser tomber l’une des plus, d9nner la peine de les étudier. |# TS 16e al ” de él e” one Le 1 
touchantes manifestations du pa-| Et une fois que ces renseigne- lon voile sb les Dene dE 

on travaille et l’on peine. Et 


triatisme des Canadiens fran ais! ments ont été obtenus, la gauche Nes Re 
SP s'en sert pour retarder le travail. | C'est pour réaliser dans une me- 


Il n'est nullement trop tard, 
pour préparer une célébration de! 
ce genre si l'on se met à l'oeuvre 
de suite; sans doute on q saraite] La première partie de la session 
mais n’estce pas aux fêtes les) Ct les députés qui demeuraient à 
plus simples que l’on trouve 'en-| Ottawa depuis six mois n'ont pas 
thousiasme le plus sincère, et lors-: été lents à retourner dans leurs fo- 

: SLT 7 | jrers. [ 7 a toutefois une ombre 
que l'on connaît les sentiments de, à ce gai tableau du retour, celui 


j s-! : 
nos compatriotes on peut être as ide la reprise des travaux parle- 
suré que l’enthousiasme ne sau-| 


Le travail de 


ia session 
çaise. 


à Verchères, petit village des en- 
virons de Montréal, une manifes- 
tation unique dans l’histoire de 
cette localité. 

Au-dessus de la porte du bu- 
reau de poste de Verchères, se 
trouvait une enseigne portant la 
mention “Post Office’. La popu- 
lation, dont la presque totalité est 
franco-canadienne, décida de pro- 
tester et une démonstration fut 
organisée. 

Les élèves du collège et des éco- 
les se formèrent en cortège de- 
vant l'église et se rendirent ban- 
nière en tête, et sous la direction 
du père Régis, au bureau de poste, 
en chantant des chansons patrio- 
tiques. L'enseigne fut enlevée et 
aussitôt remplacée par une autre 
portant la mention “Bureau de 
Poste.” 

Le père Billagre, curé de la pa- 
roisse, prononça une allocution 
dans-laquelle il prit la défense de 
la langue française, Des applau- 
dissements frénétiques ne cessè- 


d’Alberta. : 
Cette tactique a été suivie cette|Sure plus grande ces souhaits pa-|,, ï tend: 
+ année, l re triotiques, c'est pour déterminer| "®2t de se faire entendre. 
A propos du Malgré cette mamière de procé-| dent eue ns Mendes tel Nos matelots 
recensement der, le gouvernement a fait de Premier Congrès de la Langue] Le ommandant Roper, de la 


réels progrès dans son program- 
Les employés chargés de dénom-!|me sessionnel. Au nombre des 
brer la population du Dominion | principales mesures étudiées sont: 
sont à la veille de commencer |mendements à la loi d'immigra- 
leurs opérations. tion et à la loi des chemins de fer, 
Pour différentes raisons la pres-!' prolongement pour «um an des 
se canadienne française apporte u-!chartes des banques canadiennes 
ne attention d’ailleurs très jus-jafin d'attendre la révision de la 
tifiée au recensement, et les con-;loi des banques, remise à la pro- 
seils à ce propos ne sont pas mé-|chaïine session: loi rendant per- 
nagés à nos compatriotes, manente la comnrission des eaux 
On doit reconnaitre d’autre/navigables avec autorisation de 
part que le recensement décennal | dépenser $75,000 par année, pour 
de la population, qui constitue en |le Paiement de son personnel, et 
tous les pays un événement inté- enfin le traité de réciprocité. 
ressant à divers points de vue, em.| Comme on le sait, cette mesure 
prunte au Canada, une importan- | ministérielle a servi de base à 
ce singulière pour la minorité de | Une opposition acharnée. La lutte 
langue française. sue cette gestion est loin d’être 
; . | terminée et se continuera même 
C'est en effet par ce recense pendant l’ajournement, Chaque 
ment,et par lui seul,que nous som- |: arti rencontrera < rs 
mes tenus au courant des progrès | L° < era ses partsans, 
A « x discutera le sujet et réviendra en 
numériques de notre nationalité, tuillet mettre lé derniè ain à 
de son évolution intellectuelle et |} retire Hiermire Main à Ce 


: Le travail 
de l’accroïssement de sa pr ‘ "té a. | | ue 
matérielle, Une des mesures les plus ‘imté- 


. | ressantes est probablement la ga- 

De 1à la nécessité d'obtea,h des | rantie qu'accorde le gouvernement 
chiffres d’une exactitude  rigou-| pour assurer la construction d’un 
reuse en Ce qui concerne les for-| troisième transcontinental en Ca. 
mules interrogatiives soumises AUX nada. Les exigences du. commerce, 
Canadiens français et compre-|1a grande demande pour de nou 
nant la religion, la langue, le de-|yelles facilités de transport, ont 
gré d'instruction et la qualité ou | décidé le cabinet à ne pas atten- 
profession du “recensé”. dre que le Grand Tronc Pacifi- 

I1 importe de se bien convain-|que soit terminé pour établir une 
cre que quiconque ne répond paslautre voie traversant le pays de 


marine canadienne, qui vient d’ar- 
river à Ottawa, a été interrogé au 
sujet d’une mutinerie qui aurait 
eu lieu sur le croiseur “Rainbow” 
et à la suite de laquelle trente 
hommes auraient déserté. 

Les adversaires de la marine 
ont mis à prétexte ce bruit pour 
prétendre que nos marins 
ne sont pas suffisamment nourris 
et que c’est là la raison pour la- 
quelle quelques hommes $e se 
raient mutinés. 

Le commnadant  Roper s’est 
contenté de répondre: “On pré- 
tend que nos hommes ne sont pas 
suffisamment nourris, je vais vous 
en faire juge: Îls ont des biscuits 
et du chocolat au lait au réveil, 
à six heures; à huit heures, il y 
a déjeuner, on dine à midi; le 
hé est servi à 4 heures et demie 
et le souper à 7 heures; et chaque 
repas est des plus substantiels.” 
Il est évident que beaucoup con- 
sentiraient volontiers à changer 
leur régime pour celni de nos ma- 
telots... . 


française au Canada, Tous, à quel- 
que classe que nous appartenions 
et quel que soit notre état, nous 
deviendrons plus curieux encore 
de netre langue maternelle, plus 
fiers de notre naissance, plus soi- 
gneux de notre patriotisme natio- 
nal, mieux instruits de nos droits 
comme de nos devoirs, et prêts à 
tout entreprendre pour le main- 
tien d’une langue, qui garde no- 
tre foi, nos traditions, notre ca- 
racière. 

Ces idées et ces aspirations ne 
sonf pas nouvelles : un grand nom- 
bre, et depuis plusieurs années, 
se sont voués à la défense de no- 
tre idiome contre la corruption 
intérieure et contre l’envahisse- 
ment étranger. Ce que ces apô- 
tres, Ces propagandistes, ces cham 
pions de la langue française chez 
nous ont accompli, ce que leur 
doit notre race, ce qu’ils ont méri- 
té de la patrie, nous saurons le 
dire au Congrès de 1912. 

Mais des efforts individuels 
sont parfois impuissants. Pour 
que l’action soit plus efficace, il 
faut, de temps en temps, réunir les 
énergies dispersées, grouper les 
initiatives éparses. Le Congrès 
rapprochera les uns des autres et 
mettra en contact les défenseurs 
de la langue, les amis des lettres 
françaises ; il fera prendre à tous 


—La reine Alexandra, 
de lettres. . 

La reine douanière va en effeti 
publier un livre qui sera un pieux 
devoir rendu à la mémoire de son 
mari Edouard VII. Ce sera une 
biographie complète de l’illustre|! 
souverain, 


femme 


Ê 


| 
! 
| 


dont il a pu être affirmé qu’elle |} 
avait attaché une probité à son gé-|} & 


—En faveur de la langue fran- 


. Une dépêche de Mon L nous | Si votre fournisseur n'en a par, nous voux 
signale qu’il vient de se produire |i 
| ception de %5 cents. 


Ë GIE J. L. MATHIEU Prop. Sherbrooke, P.Q. 


QUEBEC 


Le gouvernement francis tient l'Alberta. 
e.pressément à ce que l’inaugura- 
uon du nouveau service so! faite 


—T y à Montréal et Montréal! 
T1 y a quelque temps nos confrè- 


ministration pendant cinq mois, | exister sans lui, qu'elle ne saurait, |res de Montréal aunonçaient qu’un 
sans lui, conserver sa mentalité, | sénéreux phils..- npe français du 
nom de Meurling venait de mourir | vivre 
à Nice en léguant une somme de 
$150,000 à la ville de Montréal. 


à moins que ce ne soit Montréal, | 
chef-lieu de canton du Gers... 


GUERISON DE L'INSOMMIE ET DU 
MAL DE TÊTE 


Absolument sans danger 


en enverrons une boîte 18 poudres sur ré- 


FABRIQUE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO CO 


EF à . 
Choux 50c. et 75c. le cent. 
Choux-fleurs, $1.00 le cent. 
Céleri, $1.00 le cent. 


Serres 
Edmonton 


TABAC 


MONTREAL 


Nous avons un bel assortiment de 


F PENSÉES 
IF ASTERS 
IF VERVEINE, etc. 


CR 


Tomates 50c. et $1.09 la douzaine. 
ES” Les commandes postales sont promptement remplies. Æ4 


les Homesteads deu Nord-Ouest 
Canadien. 


Toute personne se trouvant. le seul 


de plus de dix-huit ans, pent prendre 
comme homestead un quart de section 

gouvernement dans 
la Saskatchewan ou 


des terres du 
le Manitoba, 


Le demandeur droit comparaître 


personnellement à l'agence ou à la 


avec un pays ou l’on fait usage de |Une inscription de homestead peut 
la langue française. Le Can 1 11 é-|être faite par procuration, sous cer- 
tait tout désigné. 


sous-agence des terres du | 


taines conditions, par le père la mère, 
le fils, la fille, le frère ou la soeur du | 
demandeur. 


Dévoirs.—Au moins un séjour de six || 


mois chaque année sur le terrain, et la 


mise en culture de celui-ci durant un! 


terme de trois ans. 


Un possesseur de homestead peut || 
ns un rayon de 9 milles de son |} 
de pas! 
moins de 80 acres possédée et occupée |} 
par lui, ou possédée par son père, sa || 
Les édiles de la métropole cana- | mère, son fils, sa fille, son frère ou sa} 
dienne furent très émus de cette 
générosité venant d'un inconnu... 
Ils se remettent peu à peu de leur 
émotion, ou plutôt celle-ci change 
de nature, car il paraitrait qu'il y 
a Montréal et Montréal et que ! 


homesteud, sur une ferme 


soeur. 


stead dans la voisinage du sien. 


sur l’un ou l'autre homestead de six 


tion de 59 acres. 


Un homesteader qui a utilisé son} 


Prix $3.00 l’acre. Devoirs :— Rési- 


. Idence de six mois chaque année pen-|| 
Il en coutera cher aux échevins {dant 3 ans : culture de 50 acres et|| 
montréalais d'apprendre l’existen- | construction d’une maison d’une valeur 
ce de deux homonymes de leur vil- 
le dans la vieille France, 


e »e Û 
Charbon.— Le droit d’exploitation 
d’une mine de charbon peut être ob- 
tenu pour un terme de vingt et un 
ans, renouvelable, à raison d'un paie- 
ment annuel de $1.00 par acre ; en 
aucun cas une surface de plus de 2560 
acres pouvant être louée à un même 
individu ou à une compagnie. Un droit 
royal de 5 cents par tonne sera perçu 
sur tout charbon vendable d’une mine. 

VW. W. CORY 

Député ministre de l'Intérienr. 
NB. La publication non autorisée de 


‘À cette annonce ne sera pas payée. 


COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTQUE 


Service Postal Français à 
| Grande Vitesse 


NEW-YORK HAVRE PARIS 


| Var les Paquebots-Poste porteurs 
des Malles de France et des 
Etats-Unis. 

Départs réguliers le jeudi à 10 
| heures. a.m. 


pl ON 
‘prière de s'adresser à 


M. RENE LEMARCHAND, au 
| bureau de M. H. Milton Martin. 
agent. 24 Jasper ave. E., Ed- 


| monton. 


35c, la douzaine. 


CR 


Ramsay 
Alta. 


LA PLUS-VALUE DE LA PROPRIETE FONCIERE FERA 
VOTRE FORTUNE 


si vous suivez la foule aux bureaux de 


R. H. GRAVES & CO. | 


Agents d'immeubles 0 

42 B. avenue Jasper Est, Edmonton (Passage de l'orphéum) À 

0 L s l 

Transactions’ loyales.—Occasions exceptionnelles, ! 
Nous achetons, nous vendons ou nous échangeons {| 

#24 * Ü 

. €s propriétés de ville et de campagne, 


une idée plus exacte de la situa- 
tion, des dangers qu’elle présente, 
des avantages qu’elle offre, et cha- 
cun se sentira plus fort, avec un 
sentiment plus vif de ses respon 
sabilités. 

Canadiens français de Québec 
ou de l'Ontario, du Manitoba, de 
l'Ouest où des Etats-Unis, Aca- 
diens de l'Est ou de la Louisiane, 
les raisons d'ordre général nous 


La plupart des documents né- 
cessaires à composer cet ouvrage 
ont été réunis grâce aux soins des 
amis qui ont prêté leur concours |: 
à la reine. Dans cette collection 
figurent de nombreuses lettres que 
le roi Edouard a adressées à ses 
amis. 

Le livre ne sera tiré qu’à un 
nombre très restreint d’exemplai. 
res, destinés uniquement aux 
membres de la famille royale et à 
quelques privilégiés. Mais àl est 
possible que plus tard on fasse pa- 
raître une édition pour le public. 


d’une façon loyale et catégorique| l'Atlantique au Pacifique. Cette 
à ces diverses questions commet |voie qui ouvrira un nouveau ter- 
une sorte de trahison vis-à-vis de|ritoire au commerce, sera obtenue 
sa srtionalité, puisqu'il contribue! au moyen des lignes du Canadian 
à rabaisser le niveau de l’influen-| Northern et de l’Intercolonial, 
ce des siens. combinées. Le gouvernement ac- 

Nous connaissons des exemples | cordera une garantie de 886,000, 
oû, lors du précédent recensement! 000 mais l’entreprise sera beau- 
des Canadiens français ont répon-| coup plus dispendieuse quoi qu’en 
du, à la question: Quelle est la! pense le parti conservateur. Les 
langue que vous parlez la plus|experts calculent que ce chemin 
communément? l'anglais; et ce-|de fer coûtera au moins $49,000,-| engagent à ne rien négliger pour 
pendant ceux-là savent le français |000 plus $10,000,000 pour les ga-| maintenir, chez nous, la langue 
et ils en font usage en famille.|res. Le gouvernement possédant | française dans son intégrité, et 
On ne saurait indiquer le préju-|la première hypothèque sur l’en-| pour revendiquer les droits qui 


Courtier d’immeubles et agent financier 


ARGENT A PRETER 
J’ai besoin de fermes améliorées et de terrain 


3443 


Prenant el 


| 


| 
| 
l 
| 
l 


| 


En certains district un homesteader |f 
eut prendre en préemption un homer | 
prix d'achat en est de $3.00 l’acre et les |] 
devoirs sont les suivants : résidence |} 


| 2 lats dans le bloc 1 


43 Avenue Jasper 


HR 


COMPANY 


Immeubles 


Assurances contre le feu 


nn 


| Nous donnons ci-dessous quel- 
A |aus, à dater de l'entrée du homestead, |f 
largesse du défunt philanthrope!et culture sur le homestead de préemp- | 
n’a jamais visé la ville canadienne 
mais bien Montréal, petite ville! qroit de homestend et ne peut acheter || 
de l’arrondissement de Carcasson- | de homestead de préemption dans son 


ne, dans le département de l'Aude, :district peut en acheter un dans cer-|} 
tainsdistricts,auxconditionssuivantes |} 


ques-unes de nos offres : 
————— se ——— 


Réserve de la 
Baie d'Hudson 


$5,000 
1 lot dans le bloe 2 53,000 
2 lots, Quatrième rue, S27,060 
1 lot Cinquième rue $3,100 
2 lots, Huitième rue au nord 
de la voie ferrée, ....,,.. 
chaque + $1,000 
1 lot, Neuvième rue, aux nor 
de la voie ferrée 51,000 
1 lot, Dixième rue, au nord de 
la Jasper, $6,00( 
1 lot, Dixième rue, au nord 
de la Jasper SG, 10 


—— Je — 


Capital Hill 


83,000 


Double coin, bloc 34 


4 lots, bloc 2, chaque #1,10 
3 lots, bloc 3, chaque  S1,100 
1 lot, bloc 4 $1,10U 
8 lots, bloc 5, chaque S93U 
1 lot, bloc 4, $950 


À ———— 


Maisons 


Maison de 7 chambres, entière- 
ment moderne, 25e rue, 


Densssssssereeese $5,400 
Maison moderne de 8 chambres, 
28e rue $6,000 


Maison moderne de 8 chambres. 
Groat Estate $4,500 
Maison moderne, 10 chambres, 
près de l’école Oliver 6,200 
Bonne maison, 13e rue $2,7 
Maison moderne de 8 chami.es 
Se rue, sud de la Jasper, 
éosseosres $7,610 
Maison moderne de 6 chambres 
avenue Syndicate  $2,700 


——+# 


Inglewood 
8 lots, bloc 28, %4e rue, chaque, 
snsorrenesessessess $500 
Plusieurs lots, bloc 15, faisant 
face 24e rue, chaque $600 
Double coin, bloc S $1,050 


DÈe——— 


North Inglewood 


3 lots, chaque 8250 
Plusieurs lots dans le bloc 16, 
chaque, ...... serres $300 


2 lots, blec 14, .,...... $ 


COMPANY 


Telephone 4444 


Ouest 


ul 

! La Touraine ,....,..... 18 mai 

Niagara .........,..... 21 mai Gr oat Estate 

ni La Savoie ........,..... 25 mail .. . 

i Chicago ............... 27 mail] ! lot, Vingt-deuxième r. 52,000 
‘La Lorraine ,,....... .. 1 juin] Double coin, rue Park  $2.00, 
: Floride prtreseeseressse 10 juin | Bon lot, bloc 9, $1,200 
ee Savoie .......,..... 15 Juin || Double coin, bloc 9, 53,000 
| aroline tros ss 24 juin 1 lot, bloc 46, 81,000 
! Pour plus amples informations || 1 lot, bloc 50 81,375 


Tr 
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POMMES DE TÈRRE 


Pour répondre au désir qui nous 
a aué exprimé par plusieurs de nos 
lecteurs de la campagne, LOUS don- 
nous ci-dessous quelques conseils 
pratiques sur Ja culture de la pom- 
me de terre, 

Choiæ du sol. 

Beaucoup de cultivateurs croient 
que tons les terrains conviennent 
également à la production de ces 
utiles tubercules. : 

C'est une erreur profonde, que 
nous ue saurions mieux rectifier 
qu'en faisant appel à la science 2- 
sronome d'un professeur français. 
Voici ce que celui-ci dit au sujet 
qu chuïx du sol à consacrer à cette 
culture : 

“Cette plante (la ponime de ter- 
re) réclame des sols de éonstitu- 
tion organique plutôt légère; la 
jerre idéale pour cette culture 
dunne environ à Vanalyse physi- 
que Les chiffres qui suivent : 


“{léments Par 1000 
constitutifs, parties. 
CHilOUX eos secvsses 20 
Sable grossier ,..,.,.... TOÙ 
Sable fin ,...........,. 150 
Argile esse, 70 
Hung .. 10 


torse ses 


cEsi-ce à dire que da culture 
de ln pomme de tenre soit impas- 
sible ailleurs? Pas du tout, elle 
donne des résultats très intiéres- 
snts dans la plupart des natures 
de terre, À la condition que Ia 
préparation du sol soit irrépro- 
chable, 

-Ce n'est guère que dans les 
sol très tenaces, très froids, très 
humides, très argileux, ou trop 
lourheux que sa culture devient 
délicate. IL en est de nrême dans 
les terres très légères et très sè- 
ches, En résumé, il faut à la pom- 
me de terre des sols légers et 
frais, c'est-à-dire qui contiennent 
à 12 pouces de profondeur de 15 
à IS p.c., d'eau.” 

Je crois que cette opinion éclai- 
rée répond passablement À toures 
lus questions relatives à la matu- 
re du sol qui convient à la pou- 
me de terre. 

Préparation du sol, 

Ce qui est le plus négligé, chez 
nous, dans la culture de la pumme 
de terre, ce n'est pas tant le choix 
du sol dans lequel on la cultive, 
que Ju préparation de ce sol. On 
semble souvent ignorer que ce à 
quoi il faut viser pour avoir un 
ho rendement en tubereules, est 
au parfait, et profond ameublisse- 
tuent du sol. La pomme de terre, 
tout en exigeamt un terrain par- 
laitement drainé, craint néan: 


moins beaucoup la sécheresse, Or, 
pour combattre celle-ci lorsqu'elle 
sévit, rien ne vaut mieux qu’un sol 
ptrfaitement et profondément a- 


emmagasiner une bonne réserve 
d'humidité,  Conséqnemment, si 
l’on a affaire à une terre renfer- 
mant passablement d'argile, il 
faudra la labourer l'automme et ce 
à une assez bonne profondeur. Mè- 
me les terrains légers, demandent 
au printemps un bon labour, as- 
sez profond, précédant de plu: 
sieurs jours celui pratiqué pour Ia 
plantation destubercules.T'autvar 
cité plus hant, nous dit que des ex- 
périences précises, répétées dans 
des situations et des sols très dif 
férents, ont toujours prouvé que 
les rendements dans les po’n- 
mes detterre augmentaient avec la 
profondeur des labourg et, À l’ap- 
pui de son dire, il cite, entre au- 
tres, les essais suivants: 


Labour Rendement, 
4 pouces— 88 minots à l’arpent, 
S ponces— 105 minots à l'arpent. 

18 pouces— 133 minots à l’arpent, 


De son côté, Aimé Girard, lune 
des meilleures autorités françaises 
dans la culture des pomnies de 
terre, a constaté que la richesse 
des tubercules en fécule augmen- 
te avec la profondeur Au labour, 
comme le démontrent les chiffres 
ci-dessous: 


Profondeur Rendemeni: 
du, labour. en fécuile, 

6 pouces ,.. ... ... 13. 9 pc. 
16 pouces ... ... ... 14.25 pc. 
29 pouces ... ... ..,. 15.7 pe. 


Quand àil s’agit de tubercules 
mis sur le marché pour la consom:- 
mation humaine, cette augmenita- 
tion de fécule est à considérer, car 
les tubercules féculents son tou- 
jours plus estimés par les consom- 
ntenrs, - 

On obtient d'excellents résul- 
tal, avec du fumier emploi en 
quautité suffisante, soit 16 ton- 
nes ( charges) à l'arpent, Mais 
pour -obtenir des résultats an 
maximum, on constate que Paug- 
mentation de récolte n’est pas pr'o- 


portionnelle aux plus grandes 
quantités de fumier employées. 


Pour: de grands rendements assu- 
rés à l’arpent, c'est avec l’enrploi 
dune demifumure au fumier com- 
plétée, pour Vautre moitié, avec 
un supplément d'engrais chimique, 
que l’on arrive à les atteimdre, Et, 
dans ce cas, sur um terrain com- 
posé de bon sable humifère, 8 ton- 
nes de fumier et 400 livres d’en- 
grais chimique, par exemple, ot 
bien un mélange de 125 livres de 
nitrate de soude, de 100 livres de 
chlorure de potasse et de 100 li- 
vres de superphosphaite à l’arpent, 
permettent d'espérer de bien meil- 
leurs rendements qu'avec 16 ton- 
nes de funrier seul, 

0 


POUR LA LAN- | 
GUE FRANCAISE 


Suite de la page À. . 

Amis et ennemis l'omt bien com- 
pris. Jamais on n’a marqué tan 
d'amour pouv notre langue fran- 
caise; jamais, non plus, il ne s'est 
fait tant d'efforts pour lasser 
via. 

Aussi des raisons spéciales et 
pressantes nous engagent-elles, en. 
ce moment, à nous grouper, à nous 


ESP ERP ANNEE 


BUVEZ 


RATE JET 


 Edmont 


Capital payé . . . . 


Succursale d'Edmonton : 


incorporée en 1869 


Réserve et profits non répartis $ 
Capital total. . . . 
Bureaux principaux . «: MONTREAL 


H, $S, HOLT, Président 
E. L. PEASE, Vice.Président et Gérant Général 


Succursalé de Morinville: J. D. HAMILTON, gérant 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux | 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 
ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


BE s, 


TE 


5 SEAT: 
SC à La 


né Co, Lid. | 


TE : 


M 


6.200.000 
7.200.000 
.... . # 98.000.000 


EE: 


J.F. MeMILLAN, gérant 


meubli, ce qui le rend propre à 


uns les autres, afin de nous em- 
ployer avec plus de courage et 
d’efficacité à l'oeuvre commune. 

Qui donc ne voit pas qu’aujour- 
d'hui le contact avec l'anglais, 
plus intime, plus fiéquent, menace 
davantage notre parler? que dans 
le commerce, dans les professions, 
dans l'industrie, l'anglais prend 
trop souvent, et trop facilement, le 
pas sur de parler de nos pères? 
que, si mine réaction plus énergi- 
que, plus générale, et mieux or- 
ganisée, ne se produit, notre las 


mer jusqu'en sa syntaxe, et de 
perdre done ses caractères essen- 
tiels? 

Et notre langue, menacée dans 
sa vie intime, ne l’est-elle pas aus- 
si dans sa vie externe, dans ses 
droîts À l'existence? Elle est au- 
jourd'hui attaquée ouvertement, 
et dans certains milieux on vou- 
draït tarir, à l’école, les sources 
mêmes dufrançais.Taisserons-nous 
se défendre tout seuls ceux des nô- 
tres qui subissent ces assauts? 
Notre devoir n'est-il pas de nous 
grouper pour leur prêter l'appui 
de nos encouragements, de mos 
voeux et de notre influence? 

Enfin, le temps n’estil pas ve- 
nu de nous entendre pour organi- 
ser mieux et pour éclairer le dé- 
veloppement et le progrès de no- 
tre littérature? 

Outre les motifs d'ordre géné- 
ral, qui seuls justifieraient la te- 
nue de notre Congrès, il se soulè- 
ve done aujourd’hui des problèmes 
nouveaux qu'il est urgent d’étu- 
dier et de résoudre. 

Qu'on entende bien cependant 
que le Congrès n'aura rien d’agres- 
sif,et qu'on ge rassure Sur Cepoint, 
si l’on à pu avoir quelque inquié- 
tude, 


vra éviter toute discussion acri- 
monieuse, et se bonnera-à reven- 
diquer les droits qui doivent être 
reconnus à notre langue, Il ne 
tentera de proscrire l'usage d'au- 
eun autre idiome, mais il voudra 
que, chez nous, les deux langues 
officielles coexistemh sans se mê- 
ler, sans empléter l'une sur l'au- 
tre. Tt parce que, de l’aveu même 
des Anglais les mienx pensants, 
c'est ane gloire et un avantage in- 


compter dans sa population des 
citoyens parlant la langue 


le plus élevé nous fait un devoir 
de rester fidèles à notre passé et 
de mainfenir la nationalité cana- 
dienne-française avec sa foi, ses 
tradition, et sa langue, le Con- 
grès cherchera À entretenir chez 


lidiome maternel; il les engagera 
à perfectionner leur pärler, à le 
conserver pur de tout alliage, à 
le défendre de toute corruption. 
I n'v a Jà rien que nous n'avons 
le droit de faire, ni rien dont on 
puisse s'offenser. Quel mal, par 
exemple, + aurait-il à ce que, dame 
ce Congrès, nous étndiions l'his- 
taire de la langue française an 
Canada, depuis la fondation de Ia 
colonie jusqu'à nos’ jours? les 
sources «&t les caractères de notre 
parler populaire? la situation ju- 
ridique du français chez nous? 
les meïlleures méthodes d’ensei- 
emement de la langue? les ques- 
tions qui se rapportent au déve- 
loppenrent de notre littérature? 
Ni nous nous demandons et es- 


Alsayons de faire connaître à tout 


notre peuple comment dla langue 


A francaise est venue jusqu'à nous, 
Aiquels dangers elle a courus, com- 


ment elle s'est étendue et dévelop- 


Ë| pée, tant chez les Canadiens fran- 
dlceais que chez nos frères les Aca- 
&|diens, nous ne ferons que repren- 
iudre et compléter des études aux- 
dl quelles se sont déjà livrés des An- 


vlais de l'Ontario et des Etats- 
Unis, 

De même, il ne devrait pas nous 
ôtre interdit, plus qu'aux profes- 


diseurs de l'Université de Toronto 


ot aux romanistes des Etats-Unis, 
d'étudier la part qu'ont prise des 
diniectes français dans la forma- 
tion du franmco-canadien, l'influen- 
ce des langue indigènes st: notre 
parler, et ce'qui caractérise chez 
nous de langage du peuple et le 
langage des gens instruiits, 

D'un autre côté, si nous cher- 
venus de combattre  Panglicisme, 
À ee que des Anglais canadiens 
travaillent, de leur côté, à com- 
battre le gallicisme, Et C’est, cro- 
vonsnous, faire une bonne oeuvre 
que d'épurer où l'une où Pautre 
de, deux langues officielles de no- 
tre PAYS, 

St aujourd'hui que nos compa- 
triotes anglais eux-mêmes entre- 
prennent de faire enseigner le 
français dans leurs écoles de la 
province de Québec, ce dont il faut 
les louer beanmconp, quelle objec- 
tion pounrait-il y avoir à ee que 
nous diseulions nous-mêmes les 
questions qui concernent  l’ensei- 
nement du français dans nos 
propres écoles, et sa conservation 
dans les familles, duns les agso- 
lciations, dans les relations socia- 

les, dans tous les centres où nos 
compatriotes ont droit de cité”? 


française au Canada 


concerter, À nous encotrager les 


gue courra le risque de se défor- 


Oeuvre pacifique, le Congrès de-- 


appréciable pour le Canada del 


del 
France, et parce que le sentimenit:| Ë 


le, Canadiens français le culte de 


chons ensemble les meilleurs mo-|Ë 


mous n'anrons aucune objection|£ 


H nous paraît, en vérité, que le 
Premie Congrès de la Tangue 
devait en 


L'ARTICLE 

MODÈLE 

Prêt pour l'emploi 
en toute quantité, 


Utile dans cinq 
cents ca5 différents, 


Une boîte équivaut 
à 20 1bs. de 
SEL DE SOUDE. 
N'employez que le 
tous, 


PSS RESRARERERT SEE 


effet être convoqué à cette heure, 
et nous avous lPhonueur d'y con- 
vier nos compatriotes. Dans la lut- 
te pour la défense et la conserva 
tion de nos droits, il n’est permis 
à personne de se croire inutile: 
chacun doit faire sa part du la- 
benr commun. La langue des aïeux 
a besoin, pour survivre at se dé- 
velopper, du concours de tous, et 
c'est le concours de tous que nous 
sollicitons. 

Nous adressons donc ul pres- 
sant äppel à tous les Canadiens 
français et à tous les Acadiens 
qui ont à coeur la conservation de 
leur langue et de leur nationalité, 
Nous les invitons tous à adhérer, 
à contribuer, à concourir, À assis- 
ter au Premier Congrès de ta Lan- 
gue française au Canada :— 

Canadiens français de la pro- 
vince de Québec, restés en Nouvel- 
le-France,-gardiens de la . tradi- 
lion, hévitiers des souvenirs, dépo- 
sitaires du patrimoine nationul; 

Acadiens, “peuple de douleur,” 
que ni l'isolement ni la persécu- 
tion n’ont pu abattre, et qui gar- 
dent, dans le malheur, leur foi et 
leur langue ; 

Canadiens français de l'Ontario, 
conquérant, pacifiques, qui ont si 
lutter avec vaillance pour leurs 
droits, et quattendent peut-être 


coupon. 
femps ef l'été, 


de la 


I 


MARCHANDISES 
NOUVELLES 


Koïes Jacquard en coupons pour robes; douze verges at 


Ces soies seront très employées pour le prin- 


20 MODELES DIFFERENTS, 


Ces soies seront favorites au cours de In saison prochaine 


largeur 27 pouces; toutes conleurs, 


Prix special 50c a 75c la verge 


& Company 


270-76 Jasper Est, Edmonton 


Telephone 1201 et 2901 


- PARTOUT 


Pourfaire duSavon 
Pour adoucir l'eau, 


Pour enlever la 
peinture, 


Pour désinfecte? 
viers, Closats, 
Draias, etc. 


des combats plus rudes encore; 

Canadiens français du Manito- 
ba ct de l'Ouest, pionniers de la 
culture française, qui fomt larges- 
se à des pays nouveaux du bienfait 
de leu: idiome; 

Canadiens français et Acadiens 
des Etats-Unis, émigrés restés fi- 
dèles au parler des aïeux;—tous, 
nous les appelons à venir célébrer 
sur le rocher de Québec, au ber- 
ceau de Ja race, la fête du “doux 
parler qui nous conserve frères”! 

Ensemble, nous étudierons 14 
situation de la langue française 
chez nous; nous nous demande- 
rons quelles conditions meilleures 
on pourrait lui faire, et par quels 
Moyens. 

Ensemble, nous affirmerons no- 
tre attachement aux saines tradi- 
tions des lettres françaises. En- 
semble, nous enverrons à la Mère 
patrie, à la vieille France, lhom- 
mage de notre filiale affection et 
de notre reconnaissance pour l'hé- 
ritage qu'elle nous a laissé. In- 
semble, nous prierons Dieu de bé- 

nir, sur nos lèvres canadiennes, 
les syllables de France. 

Pour le Comité Organisateur: 

Mgr PAUL-EUGENE ROY, 
Président. 
Le Nécrétaire général, 
ADJUTOR RIVARD. 


SOIES SPAILLETTE” 
Soies de bonne qualité, façon satin: 20 pouces de large; 
coie très jolie pour les robes du soir. 


Prix speciaux 75c a 85c la verge 


Nous achetonset échan- 
geons les produits 


ferme 


TEL ALBERTA 


VEGREVILLE, ALTA. 
A proximité de la gare du C. N. R. 


SALLE DE BILLARD 
CHAMBRES TRÈS CONFORTABLES 
VINS et LIQUEURS DE MARQUE SUPERIEURE 
EXCELLENTE CUISINE | 


Corsetières 
Françaises 


Près de 1,000 ouvrières ca- 
nadiennes - françaises, habiles 
au travail de l'aiguille et qui 
ont hérité de l'ingéniosité et 
Le jestrere ue ieurs ancêtres 
françaises, produisent, grâce à une grande et éner- 
gique organisation industrielle canadienne, Îles cor- 
sets D. & A. et les corsets La Diva. Les dernières 
idées venues de Paris sont mises à exécution dans 
nos ateliers modèles par ces habiles ouvrières Ca- 
nadiennes-françaises. 


Quand vous achetez un corset fait en France ou 
aux Etats-Unis, 40 D. c., de l’ergent que vous dé- 
pensez sert à payer les droits de douane. Quand 
vous achetez un corset D. & A. ou un corset La 
Diva, vous êtes assuréé d'obtenir un modèle très 
parisien, faconné par des ouvrières françaises 
conformément aux dernières méthodes et tout cela 
pour un prix modéré. Vous n'avez pas de droits “* 
à payer, en sorte que tout l'argent que vous dépen- 
sez sert à payer le corset lui-même. 


UN MODELE DE LUXE 


La Diva No. 810, dont nous dontinns iel le dessin, et qui se vend à $4.00 est 
un exemple de nos corsets de haute marque. Li équisaut aux corse-ts importés 
que l’on paye $7.00 et #$8.09. Il n'y à pas de mellleur corset pour Îles personnes 
de taille moyenne. En vente partout. - 


DOMINION CORSET COMP NY. Québec, Qué. 


Fabricants des fameux corsets D, & A, 
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Fe Dresser” 
Mode Mesh. 


Nous avons un assortiment complet de sous-vêtements 
pour l'été. Ces articles sont très légers et parfaitemeniti 
adaptés pour les chaleurs. 

Hs sont faits en deux parties ou en combinaison. 

Prix: ... desseuesccoureee.... 91.00, 82,50 et plus. 


S….... 


= 


“THE BOSTON” 
HART BROS. 


Jasper E. Edmonton 


RE SR NE nu MEGA 


Les Ann nces 
donnent des résultats 


W. S. RANDALL, Gerant 


COURTIERS EN TOUS GENRES 


(actions ot obiirrations) 


Transactions à ia Bourse de Vancouver par l’entre- 
mise de uotre représentant spécial à Vancouver, 


ÉDIFICE DE LA BANQUE DES MARCHANDS 


VEGREVILLE (ALTA) 


Hotel de premier ordre - 
sous ous les 
rapports 


CHAUFFAGE A LA VAPEUR 
EDOUARD CYR GERANT 


À 


RANCE 


“tique été, On nous annonce que son 22€ 


séjour actuel sera de quelque du- 
û rée.”’ 

—Melle Katherine Hughes, la 
| distinguée femme de lettres d'Ed- 
monton, va publier prochaine- 
| ment chez Moffat, Yard & Co. de |$ 
New York, un ouvrage intitulé: 8 
‘Père Lacombe.” 

Ce livre paraîtra au commen- 
tement de lautomne at il provo- 
quera un vif mouvement d'intérêt 
dans tout l'Ouest. Ainsi que le ti- 


: 
1e 
® 
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ASSOCIAT 
TISTE D'EDMONTON. 


Le secrétaire de l'Association 
St-J..Baptiste d'Edmonton nous 
prie d'annoncer qu’une réunion 
générale aura lieu, dimanche pro- 
chain, 4 juin, à la salle des Fêtes 
de l'Ecôle Séparée. 

Tous les membres de l’Associa- 
tion sont instamment priés de 
bien vouloir y assister. 

———4e ——— 

_-M. Moïse DeBlois, de St-Da- 
vid d'Yamaska, était de passage à 
Edmonton, il y a quelques jours. 
M. DeBlois va s'établir, accompa- 
gné de sès cinq enfants,dans la ré- 
gion du Lace de l'Orignal. 

M, et Mme L. Arseneault sont 
de retour à Edmonton, Notre con- 
citoyen, dont la santé est parfai- 
tement rétablie, a eu l'occasion 
de rencontrer de nombreux capita”| 
listes dans l'Est et tous lui ont} S 
assuré leur confiance plus forte! établissements 
que jamais dans l'avenir de notre| ton. 
ville. Beaucoup se disposent à 
faire d'importants placements | Jos. 
ici. 
__MM. Louis Hamelin et le doc-|em ville pour affaires. | 
teur Boulanger, de Grouard ( Pe. | —M. O. St-Germain est parti 
tit Lac des Esclaves), étaient, il| cette semaine pour Winnipeg. 

y a quelques jours, de passage à | —M. J. E. Martin, autrefois de 
Edmonton. Ces messieurs nous!la maison Wilson Limited, est 
ont déclaré que l'immigration est! parti pour l'ouest d’Edmonton, M. 
plus abondante que jamais dans| Martin se propose d'établir un 
le nord de la province. commerce le long de la ligne du 

Au dernier départ du bateau] G. T. P. | | 
“Sunlight”, faisant le service en-| —Après un séjour de plusieurs 
tre Athabasca Landing et Grou-| semaines à Edmonton, Mme L. E. 
ard, il 5 avait à bord environ 70 Fontaine vient de repartir pour 
passagers. Les travaux sont acti- |la province de Québec. 
vement poussés sur l’embranche- -M. D. Girard, de St-Paul des 
ment du C. N. R. Edmonton-Atha- | Métis, est de passage à Edmonton 
basea Landing et la mise en cir-| Pour affaires. M. Girard nous dé- 
culation des trains sur cette voie | Clare que dans toute la région de! 
ferré va provoquer un développe- St-Paul on a d'excellents indices 
ment rapide de cette dernière lo-| d'une bonne récolte pour Pautom-| 
calité. ‘ ne prochain. M. Girard est repar- 


__Le juge Noël vient de partir ti mercredi soir. 
pour effectuer une tourné de 
trois mois dans la région de la 
rivière La Paix, Grande Prairie, 
eic. 

— Parmi nos visiteurs de cette 
semaine, signalons: MM, R. Va- 
rin, d’Athabasca Landing: A. De- 
mers, de Leduc, Aïlta.; ÆE, Ber- 
nard, de St-Albert; E. Brosseau, 
de Brosseau: etc. 

—M. A. Regimbal est nouvel- 

. lement arrivé parmi nous. A4. Re- 
gimbal a Fintention d'établir une | 
beurrerie ou un magasin général 


noire d'Alberta et il constitue à |- 


notre province depuis 1849 jus-|t 
qu'à nos jours. 


un vif succès. 


M, E. Racicot, marchand et 
Poitras. hôtelier, de St-Paul 


l 


M. L. J. Côté, D.LS., est arrivé 
d'Athabasca Landing pour passer! 
quelques jours à Edmonton, 
ae — 
MADAME BROWN, auirefois de 

Montréal, annonce aux dames 

d'Edmonton qu'elle vient d’ou- 

vrir un atelier de modes au No.! 

1112, avenue Ottawa, coin de 

la rue Morris, Téléphone, 4932. 

Svstème de coupe français. Tra-| 

vail soigné et garanti. 


« #9 ———— 
dans l’un des centres français de 
la région. Notre compatriote est COURS DU MARCHE 
5 tait de L D'EDMONTON,. 


on ne peut plus satisfait de la ré- 
gion et il nous annonce la venue 
prochaine d'un grand nombre de 
compatriotes qui <e décidæé'ont 
à s'établir em Alberta sur ses in- 


Mercredi, 31 mai. 


CEREALES (Elévateurs). 


dications. Blé No. 1 Northern ,........ Tôc. 
—M. George Ror, qui remplis- Blé No. 2 Northern sus 6te 
sait les fonctions d’archiviste de| Blé No. 3 Northern ........ 68e 
la province depuis vingt-cinq | Blé No. 4 Northern ........ 5Sc. 
ans, vient de prendre une retrai-| Blé No. 5 Northern ........ pc. 
te bien méritée, M. A. Y. Blain AVoiRe ................... oo. 
lui succède dans ces importantes | ©T8€ ..-....::..: RES #èc. 
fonctions. Mil, la t FOTX 825.00 
M. Geo. Roy demeurera aviseur| 1 4 TONDE ee... F2 
À e he. Foin de marais ........ $12 à S15 
du service des archives, M. Roy Foïin de coteau .......... $17.00 


est l’un des pionniers de l'Ouest 
et il a assisté à la naissance d’Ed. 
monton, il est fort connu dans 
tout l'Ouest et ses amis sont lé- 


POMMES DE TERRE. 
Pommes de terre, le minot, 
BEURRE ET OEUFS. 


60c. 


gion Beurre de crémerie ........ 25e. 
ee Beurre de laiterie ... 15e. à 20c. 

— Notre confrère, le “Journal”, | Oeufs 99e 
publie, dans ses notes locales. l’en- TUANIMAUX 7 
trefilet suivant au sujet de la vi-| porcs, 1er choix, 6e 
site, à Edmonton, de notre ami, | Pores, 2e choix," 5 à'/6c 

. J. E. Robert, représentant de la! Jeune boeufs 54 à 6e, 


#14 à 5c. 


LA COLOMSATION 
EN ALBERTA 


Suite de la page 1. 
lent .des articles de commerce 
fabriqués au pays et l’on peut 
trouver des occasions d’affaires 
dans toutes les parties de la pro- 
vince. 

Quant à la région de la Riviè- 
re de la Paix, dont on parle si sou- 
vent. Il s’y est déjà établi un cer- 
tain nombre de colons, mais il 
y reste encore à coloniser une vas- 
te région comprenant plusieurs 
millions d'acres situées à Peace 
River Crossing, Dunvegan, et dans 
un rayon de trois cent cinquante 
mille du Nord-Ouest au Sud-Est. 
D'après des experts, il y a présen- 


Cie Imperial Tobacco, de Mont-|v . 
réal: “J. E, Robert s'est inserit | 188 
. aujourd’hui sur le registre de 
- l'Hôtel Windsor, et cela réjouit le 
. Coeur des nombreuses personnes 
‘ qui sont au courant de la nature 
‘des visites de M. Robert à Ed- 
monton. Robert est le “Santa 
Claus” des fumeurs d’une bonne 
partie du Canada et sa venue est 
toujours attendue parmi ceux qui 
font usage de l’herbe à Nicot. Ro- 
bert est l’agent d’annonces de la 
Cie Imperial Tobacco, de Mont- 
réal, at il vient à Edmonton cha- 


M. J. À. McNeit, 243 Jasper-E., 
rappelle aux fumeurs qu’il a en 
tout temps, à son magasin, un as- 
sortiment complet de tabacs cana- 
diens et de cigares des meilleures 
marques. Réparation de pipes. 
N'oubliez pas l’adresse lorsque 


_ vous venez en ville: 248 Jasper-E. [1 


EDMONTON, ALTA. 


Escompte les billets de commerce. 


gne. Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis. 
Vend des ‘ Money Orders” et des traites sur les pays étrangers, 


Correspondants dans toutes les parties du monde. 


- sans aucun délai. . 
BUREAUX: Coin Jasper et 3ème. Rue. 


8 
® 
® 
tre l'indique. cet ouvrage est une[$ 
biographie du vénérable mission-|88880868 62666028696088808 


mère son traitement domestique 
qui a tant de succès, avec instruc- 
tions complètes. 
d'argent, mais écrivez-lui aujour- 
d’hui si vos enfants sont atteints 
de cette maladie. Ne blâmez pas 
l'enfant, il ne peut faire autre- 
ment, Ce traitement guérit aus- 
si les adultes et les personnes â- 
gées ayant des troubles des voies 


5 | CarrraL AUTORISÉ $4,000,000 CAPITAL PAYÉ $2,500,000 RÉSERVE 82,500,000 


Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de $1. ev plus faits au Département d’Epar- 


Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les voyageurs, payalles par ses 
Ces Mandats et Lettres de Crédit Circulai- 
res sont émis directement par la succursale d'Edmonton,\et peuvent être livrés sur demande, 


ALEX.LEFORT, Gerant. 


6620002000600002008200 


CREDIT-FONCIER FC 
Prête de l'argent 


sur les fermes en culture 


Sans délai et aux meilleures con- 
ditions au plus bas intérêt possi- 
ble, Vous épargnerez de l'argent 
en traitant directement avec 
nous 


OO 


S'adresser à 


G.H.GOWAN Gérant provinclel 
EDMONTON 


@cessee 028660909260 © 


la fois une véritable histoire de| tement au Nord de la Rivière A: 


habasca awitant de terres propres 


à l'agriculture que dans le ter- 
Melle Katherine Hughes a affir- |» roire des autres provinces main- 
mé son talent d'écrivain dans les | tenant en état de culture, Uu: très 
meilleures revues du continent et | minime portion de cette partie du 
il n'est pas téméraire d'affirmer | pays située au nord de la Rivière 
que son nouveau livre remportera | Athabasca a été arpentée. Il n°5 
a pas de doute que la région in- 
—Notre concitoyen. M. J. N.|explorée, si elle n’était pas pro- 
Pomerleau, fait actuellement su-|pice à l’agriculture,ce qu'n'est pas 
bir une complète transformation | probable , serait propre à Péleva- 
à l'hôtel Richelieu. L'édifice a été\ge. A Fort Vermilion, point situé 
entièrement revétu d’un mur de|à 400 milles au nord d'Edmonton, 
briques et une aîle importante Y|on a fait de magnifiques récoltes 
a été ajoutée, Sous son nouvel as-| de blé at depuis nombre d’années 
pect, l'édifice de l'Hôtel Riche-|'on y cultive toutes espèces de cé- 
lieu se classe au premier rang des | réales. Les gens bien au fait de 
du genre à Edmon-|]a nature du sol à la Rivière La 
Paix soutiennent qu'elle offre plus 


d'avantages que les régions du 
Sud et de l'Est. Un: jour viendr 


des Métis, Alta., sont de passage! cû plus d’un million de cultiva- 


teurs prospères  habiteront ce 
pays. 

Troize cents ‘“homesteads” é- 
taient prêts à être occupés le ler 
janvier 1909. Durant l’année 1909, 
plus de 11,000 Iots ont été délimi- 
tés et l’année dernière les arpen- 
teurs en ont arpenié un grand 
nombre d’autres qui peuvent être 
pris dès aujourd'hui. 

Actuellement, je conseillerai aux 
personnes qui désirent s'établir 
dans l'Alberta, de se rendre à St- 
Paul des Métis, Athabasca Land- 
ing, Lac St, Vincent, St. Edouar1, 
Lafond, Duvernay, Thérien, Bro:- 
seauville et Edmonton, capitale 
de l'Alberta. La moyenne de ren- 
dement pour lavoine est de 55 mi- 
nots à l'acre et pour l’orge de 40 
minots, Le mil rapporte de 2 à à 
tonnes à l’acre et il peut être ven- 
du S18 la tonne dans n'importe 
quelle ville de la province. Les 
pâturages produisent des boeufs 
d'une qualité égale à celle des ani- 
maux élevés à létable dans On- 
tario ou en Europe. Depuis plus 
de vingt ans les chevaux des plai- 
nes de l'Alberta détiennent une 
réputation mondiale et la deman- 
de à cet égard est bien supérieu- 
re à l'offre. De plus, l'industrie 
laitière offre les movens de payer 
toutes les dépenses de la vie et 
des travaux de la ferme. T1 est fa- 
cile à tout cultivateur d’avoir 20, 
25 et même 30 vaches à lait. Le 
beurre se vend rarement au-des- 
sous de 25 cents la livre, et en 
hiver le prix moyen du beurre 
frais est de 40 cents la livre. L'Al- 
berta est en outre une des plus 


.|grandes réserves de charbon du 
.tmonde. En des centaines d’en- 


droits, on le trouve à fleur de ter- 
re le long des rivières et des cours 
d’eau 

Pour le cultivateur et l’ouvrier, 
le ‘“homestead” est le moyen le 
plus facile de se créer un foyer et 
de vivre indépendant dans un 
pays où les récoltes ne manquent 
jamais, où les taxes sont peu éle- 
vées et les écoles excellentes. L’Al. 
berta est la plus vaste réserve 
des terre, fertiles au monde. C’est: 
là qu'on trouve le plus beau so- 
leil, le meilleur climat pour l’hom- 
me et les troupeaux. 

Vous qui cherchez à fonder un 
foyer, n'oubliez pas que cet été 
des convois d’excursion quitteront 
Montréal pour se rendre en Al- 
berta et que les prix de passage 
sont des plus réduits, 


MIEUX QU'UNE CORRECTION 


Les corrections ne  guérissent 
pas les enfants de l’habitude d’u- 
riner au lit. Il y a une cause 
physique à cette maladie. Mme M. 
Summers, boîte W. 412, Wind- 
sor, Ont., enverra gratis À toute 


N’envoyez pas 


rinaires le jour et la nuït. 


ments aw sujet de l’Alberta, écni- 
vez à ou allez voir personnelle- 
ment LL. H. Maillet, agent de pu- 
blicité de l'Alberta, 6742 rue St- 
Antoine, Montréal. 


Zar-Adusht Hanish, “grand prêtre 
de la loi”, a béni, mercredi, le ter- 
rain où s'élèvera prochainement 
le temple du Soleil, près de la 
maison de M. Hooper Mallet, ave- 
nue Mont-Royal, à Outremont. 


habillés de riches vêtements orien- 
taux, ont suivi la cérémonie, 


Iraniens (Anciens Perses, Parthes, 
ete.) 


Toute la France paie son tribut 


Henri Benteaux, ministre de la|plus amples renseignements. S’a- 
Guerre qui a perdu la vie diman- 
che dernier, 


Pour plus amples renseigne- 


ANNIVERSAIRE 
DU ROI. 


3 JUIN, 1911 


Le mazdéisme est la religion des| prix du billet d’aller plus un 
tiers, pour le voyage aller et re- 
tour entre toutes les gares du ré- 
seau. 


BILLETS EN VENTE, 


———+ 
UN TEMPLE AU SOLEIL. 


Montréal, 31.—-Le Dr Otoman 


Une cinquantaine de croyants, 


ae — 
LES OBSEQUES DE M. BER- 
TEAUX. 


d'hommage à la mémoire du mi-| Lu. | 
nistre dépunt du 2 au 3 juin inclus. Bons pour 


Paris, —Les funérailles de M.|le retour jusqu’au 6 juin Pour 


à Issy les Mouli- dresser à 


neaux, ont pris la forme d’une J. F. PHILP. 
démonstration nationale. Agent des Voyageurs. 


Tous les fonctionnaires du pays, : 
civils et militaires étaient repré-|153 Ave. Jasper E. Tel. 4057 
sentés de même que les gouverne- 
ments étrangers, qui avaient en- EDMONTON, ALTA. 
voyé des délégués spéciaux ou 
leurs ambassadeurs. 

Des éloges du ministre défunt 
ont été prononcés au ministère de 
la guerre par M. Antoine Per- 
rier, ministre ‘de la justice, qui 
représentait le cabinet, par M, A. 
Duvost, président du sénat et 
Henri Brisson, président de la 
Chambre des députés, qui a parlé 
au nom du parlement. Le général 
Michel a parlé au nom de l’armée, 
A — 

ADRESSES RECOMMANDEE 
A NOS LECTEURS 


Hotei Brunswick 
Deuxième rue. 
Edmonton, : : Alta. 
=—$1.00 et $1.50 par jour.—— 


Vins, liqueurs et cigares de 
première qualité. 


Tél. 1521. EE. Bourassa, prop. 


Addresses recommended to our readers. 
BANQUES. 
164 Jasper 0. 
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. .. 205 Jasper E. 
... 220 Jasper E. 


Banque d’Hochelaga 
Banque Impériale ..... .... 
Banque Royale ... ... 
AVOCATS, AVOUES, NOTAIRES. 
F. D. Byers ... ..,. ... 4. 4, mes se ces ce 
Joseph A. Clarke ... ... .. 
Cormack & Mackie .. .... 
Dubuc & Madore . ss 
Henwood & Harrison ... ... 
McKennon & Cogswell .. ... ... ... .... 
Robertson, Dickson & McDonald ... ... .. 
Rutherford, Jamieson & Grant .. ... .. 


ARCHITECTES. 


ose ss ms one us 


. 820 Jasper E. 
.… 209 Jasper E. 
.. 135 Jasper E. 
. 313 Jasper E. 
.. 1dJasper E. 
... 254 Jasper E. 
. …. 135 Jasper E. 
... 205 Jasper E. 

| 


- 


Barnes & Gibbs .... . 205 Jasper E, 

AGENTS D'IMMEUBLES, (Real Estate), ASSURANCES, ET 
PRETS, (Loans). 

us... . …. -.. 205 Jasper E. 

. 24 Jasper E. 

42 Jasper E. 

.. 43 Jasper E. 

... 512 lère rue | 


Agences Impériales ... 
H. Milton Martin .,. ... 
R. H. Graves & Co. ... 
Hawkins & Co. . ... 
Windsor Realty Co. , 

+ ARPENTEURS (Surveyors). 
Maurice Kimp ... eue ses se vus ses ere 
J, H. Smith ..... .... EE 
Côâté et Smith ,.. ... ... .. 


MEDECINS-SPECIALISTES 


| 
| 
| 
| 


| 

... 248 Jasper r. 
. ... 140 Jasper O. 
42 Jasper O. 


... 113 Jasper E. 


R. B. Wells . 
.… 158 Jasper O. | 


VW. Harold Brown ‘| 


PHARMACI 
Lines ....., ... .. 
Laval ,........... .. 


ECURIES (Livery). 


ENS {Druggists). - 
ne ses ces... «.. 125 Jasper O. 
. 130 Jasper O. 


etes 


Windsor Livery .... 
LIBRAIRIES {Book Stores). 
D. J. Young & Co. . are ces sen seu ser ser 
HOTELS. 
Hôtel Alberta , ss nooror eee se 
Hôtel Yale . . 


Hôtel Queen: ... .…. 
Hôtel Richelieu ..: 


1. Jasper E, 


VINS ET SPIRITUEUX 
Edmonton Wine & Spirit Co. . ses es ee 
Capital Wine & Spirit Co. ... .. 

Wilson, Limited. .,. .... 


... 246 Jasper LE. 
.. 127 Jasper E. 
. 256 Jasper O. 


CE 


Telephone 1747 


La plus ancienne maison d’Alberta 


JACKE ROS. 
e Joailliers et Horlogers experts ‘ 
303 Ave. Jasper Est. 
Edmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


FH) 


T. PAUL MER 
MAGASIN 


St. PAUL DES METIS, Alta | 


' 
D 


. 560, ière rue. |} 
. 251 Jasper E. |} 
. Jasper E, | 


N Jasper E. ER 
. Jasper E. | 


vente en gros et en détail 


Nous achetons tous les produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 
NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE : 
_ EUGENE GUERTIN, GERANT | 


MAGASIN À RAYONS 
Coin de lPavenue Jasper et de la 
Seconde Rue. (Téléphone 1121) 


Pour répondre aux nombreuses demandes qui 
nous ont été adressées, nous avons installé un en- 
trepôt de vêtements de fourrure pour l’avantage de 
nos clients, Ces fourrures sont garanties contre les 
dégats causés par le feu, l’eau et les insectes à raison 
de 3% de leur valeur fixée d’après la propre esti- 
mation de nos clients. Nous ferons prendre et li. 
vrerons les fourrures à domicile sur demande. En 
nous envoyant vos fourrures indiquez-nous le mon- 

N tant pour lequel vous voulez les assurer et nous 
vous enverrons un reçu. AUCUNE assurance ser& pri- 
se au-dessous de $1.00. : 


TRAVAUX EN 
MARBRE 
ARTIFICIEL 


ALBERTA GRNAMENTS CO. 
Ciment, Plâtre, Compo Décorations en relief pour églises. 
. Banques, Théâtres, etc 
Ornements en bois et compo— Statues religieuses décorées 


1129, 1ère rue, Coin Vermilion. 
EDMONTON, 


ALBERTA. | 


GLOTURE DE LA GRANDE 
LIQUIDATION KLINE 


ten + 


@—Ayant été dans limpossibilité de louer mon magasin, 
j'ai immédiatement fait cesser la liquidation à prix ré- 
duits, et je continue mes affaires comme par le passé. 
en m'efforçant de satisfaire complètement mes clients. 


H. B. KLINE 


43 Avenue Jasper E. Edmonton. 
ES Joaillier, Horloger, Opticien 3 
Réparations soiïignées de montres. 


Bureaux 
Telephone 
1666 


Telephone 
2577 


Poucher 


Fournisseur de matériaux 


de construction 
Gros et Detail. 


cannes 


633 Cinquieme rue, nord de l'avenue Jasper 


EDMONTON, ALTA. 


st ee 


N'OUBLIEZ PAS 


que nous sommes toujours prêts à vous faire connaître nos bas prix | 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison, Venez à nos cours 
examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO., LIMITED 


201 AVENUE MNAMAVO, EDMONTON 
Téléphones : Cours et Bureaux 1630, Cours et Scieries 2038 
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